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Bons Marchés dans les 
Capots 


Durant les prochains 30 jours nous 

vendrons tous nos enpots d'hiver à 

20 p.c. d'escompie, dans le but de 

réduire notre stuck et faciliter nc- 
tro inventaire 
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The Traders Bank of Canada 


Occupe maintenant ses nouveaux bureaux 
dans le bloc Gariépy. 


Coin des rues Jasper et McDougall 


Quyerts le Samedi soir de 7? a 9h. 


T. EF. S. JACKSON, Gérant. 


GULTIVATEURS 
J. B. Walker & Go. 


Immeubles, Assurance, Finance. 


113, Avenue Jasper 
EDMONTON 
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$ Préparez-vous 

$ Si vous avez l'intention de 
; 


vous construire une maison, 


Faites vos plans d'avance, 


Nous serons heureux de vous 
donner des estimés sur le coût 
de tous matériaux de construc- 
ion. 
Bois de la Colombie Anglaise 
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: Gushing Brothers Go. Ltd. 


Edmonton, Calgury, Regina, Strathcona, Fort 
‘ Saskatchewan, Red Deer 


CR 
once 


+ 


RS 
QLHDOX 


* 


. 


< 


f 


THE — 


gn E | 

Le magasin À ÿ Le magasin 
DE pl ore DES 

Qualité nl Bonnes Valeurs 


+000 0 00 (O0 0000 0-00 0-000-00-000K00000000000 
OT! que vous considériez 


la mode et l'apparence 
générale ou les qualités 


de confort et de durée, 
Î vous aurez ce qu'il vous 
# faut en achetant les vête- 


ments ‘ Campbell ” qui 


sont fabriqués dans un seul but: 


Produire les meil- 
leurs Vetements 
possible 


ment de 


Complets 


ET — 


Paletots 


. POUR HOMMES 
-_ À $5,00, 7,50 10,00 et 12. 


Fa Habits 


. POUR GARÇONS 
De $3,50 à 7,00 
gent sur tous vos achats da vê- 
tements, 


000000000000000000 O0 C0 0-0-0047V-0-0-0-0-00-0-0-0-0-0 


McDougall & Secord 


Seuls agents pour les Vêtements ‘‘ Gampbell.” 
Téléphone 136 


FÉ0020000029 


Pioneer Live Stock indemnity Co. 
De SEATTLE, Washington 
b Assurance sur la Vic des chevaux cet vaches. 
rotection absolue garantie aux teneurs de polices. 
- Burenux pour Alberta : 


John Ross & Co. Real Estate Offices 


B. EF, MeNsüght,  . J. À. Lavoie, 
Agent Général . Agent Local 


Nous avons un grand assorti- ( 
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Bons Marchés dans les 
Gapots 


Durant les prochains 30 jours nous 

vendrons tous nos capots d'hiver à 

29 p.c. d’escompte, dans le but de 

réduire notre stock et faciliter no- 
tre inventaire, 


S. F. MAYER 
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La France et l'Allemagne | l'empire d'Allemagne a prononcé hier | vue de réprimer l'anarchie grandissan.. 


Berlin.—Le chancelier de Bülow, 
maintenant complètement rétabli a 
fait un discours de près d’une heure, 
au Reichstag. 

M. de Bülow s’est longuement éter- 
du sur les relations de l'Allemagne 
avec les autres puissances. 

Dans les galeries on remarquait un 


grand nombre de membres du corps 


diplomatique ct beaucoup d'autres 
personnes de distinction. 

Au sujet des Etats-Unis, le chan- 
celier à dit que les relations de l’Alle- 
magne avec cette puissance  conti- 
nunient à être des plus amicales, étant 
motivées pär des raisons historiques 
et naturelles. . 

“ Les frontières des deux pays ne se 
touchent pas, a dit le chancelier, et 
leurs intérêts non plus dans aucune 
partie au monde. Mais, afin d'amélio- 
rer Îles relations économiques entre les 
deux nations, il sera nécessaire de 
conclure un arrangement dont les n- 
vantages seront réciproques pour l’un 
et l'autre des  contractants, Les 
deux nations étant animées du même 
esprit de conciliation, il semble impos- 
sible qu’elles ne puissent arriver à 
s'entendre, ” 

Relativement à la part prise par 
les Etats-Unis à la conférence d’Algé- 
siras, M. de Bülow à dit : ' 

Je désire profiter de cette occasion 
pour témoigner notre reconnaissance 
aux Etats-Unis, au sujet de leur atti- 
tude à Fégard de l'Allemagne à la 
conférence d'Algésiras. Les Etats- 
Unis avaient peu d’intérét à soutenir 
à la conférence ; néanmoins leurs re- 
présentants ont pris une attitude ré- 
servée, dont l’impartialité ne s’est pas 
démentie tout le temps qu'ont duré les 
débats. ? 

Puis le chancelier a fait l'éloge de 
M. White, le représentant des , Etats- 
‘Uuis à li conférence, qui a fait tous 
ses eMorts pour amener la conclusion 
d'un arrangement satisfaisant pour 
toutes les nations intéressées. 

“ Cette attitude des Etats-Unis à la 
conférence, a dit le chancelier, a été 
le second grand service rendu par ce 
pays à la paix du monde ; Île premier 
a été ses efforts pour aider au rétablis- 


D |sement de la paix entre ln Russie et 


le Japon. 

Parlant ensuite du patriotisme des 
Français, le chancelier x dit que ce 
patriotisme était aussi facile à exciter 
qu'à calmer, 

Je puis faire remarquer ici, «a 
ajouté M. de Buülow, que entte fncilité 
d'expansion du patriotisme .des Fran- 
qais esb très vive, autant que leur am- 
bition et leurs brillantes qualités tra‘ 
ditionnelles. Cela nous oblige à nous 
tenir en garde et armés, afin de pou- 


voir défendre le territoire que: nous | 


avious perdu dans la région des Vos- 
ges, eb que nous avons reconquis avec 
des flots de sang allemund, 

“Je puis dire que j'espère eb je 
crois que nous tous ici, sans distine 
tion de parti, nous savons que le nom- 
bre des Français opposés À une guerre 
agressive contre l'Allemagne grändit 
chaque jour. ? 

Avant de terminer, le chancelier a 
dit qu’il était absurde de supposer que 
l'Allemagne construisait une flotte 
pour faire la guerre lAngletor- 
re, ; 

Le devoir de l'Allemagne, d'après 
le chancelier, esb de créer une Hotte 
sufisamment forte pour protéger si 
marine marchande, . 

La rencontre du voi Edouard : et de 
l'empereur Guillaume au mois d'août 
dernier a eu d’heureux résultats au 
point de vue des relations entre les 
deux pays. 


Le discours de Bulow 


Paris.— Dans un urticle de ‘fond 
sur le discours'que le chancelier de 


au Reichstag, le journal oflicieux le 
Temps, dit qu'il est évident que M: 
de Bülow a tâché d’être aimable, 
mais il ajoute que ses amabilités ont 
toujours été suivies d’une campagne 
antifrançaise. 

Ce journal déclare qu'on ne peut 
que se réjouir des paroles rassurantes 
prononcées par le chancelier, mais il 
ajoute : 

‘ Malheureusement, ce ne sont que 
des mots, et seul des faits pourront 
nous convaincre de son amitié pour 
la Trance. Son discours peut être at- 
tribué à la politique résolue du gou- 
vernement français. Le prince du Bü- 
low.commence à reconnaître le but 
pacifique des amitiés de la France et 
il se rend compte que tous ses efforts 
pour les rompre seraient inutiles. Cet- 
te reconnaissance fera beaucoup pour 
le maintien de lu paix générale, ” 


Cuba 


La situation s'aggrave, paraitil, à 
Cuba, et l’on parle d’une proposition 
d’annexion aux Etats-Unis qui serait 
faite dans le cours de Ja prochaine 
session du Congrès. 

D'autre part, Juan Gualberto Go- 
mez, un chef cubain de couleur, me- 
nace d’aftiser une nouvelle révolution 
si les Américains n’évacuent pas sous 
peu l'île de Cuba. 

Décidément l'horizon politique de 
lu Perle des Antilles n’est pas sans 
nuage. 


. 
Mort d’un prélat, 


Rome—Mgr Stablewski, archové- 
que catholique romain de Posen, qui a 
combattu vaïllamment l'ordre du gou- 
vernement allemand d'enseigner aux 
enfants la religion polonaise én langue 
allemande; a ëté trouvé‘morb dans un 
fauteuil de son étude. T1 a succombé 
à unc syncope du cœur. 

Lan mort soudaine de Mgr 
Stablewski, archevêque catholique ro- 
main de Posen, a donné un regret uni- 
versel ici. Le défunt joué un rôle im- 


portant dans la question polonaise, de 


concert avec le cardinal Copp et l’évé- 
que de Breslau. Sa mort n’améliorera 
pas la situation, car il est entendu que 
son successeur sera un Allemand et 
qu'il sera opposé aux Polonais. On 
se rappelle què le prédécesseur de l’ar- 
chevêque défunt, qui était un Alle. 
mand, à trouvé sa position tellement, 
diflicile qu'il est mort de troubles de 
cœur. 
4 ————— 
Maroc 
- us 
Paris—Les mesure que la France et 
V'Esphgrie ont décidé de prendre en 


D. R. Fraser & Co. 


Limited 


EDMONTON FIILLS 


Fabricants et Marchands de 
tous matériaux en épinette, 
Châssis, Portes, Lattes, Chaux 
Etc. 

La plus grande importation 
des bois de la côte du Pacifique, 


Les 


promptement, 


commandes exécutées 


Tel. au moulin : 5A 
Tel. en ville : 5B 


Le ‘ Lumberman's Telecode 
est en usage. 


te au Maroc, on été publiées. Cos 
mesures sont simplement de précau- 
tion etont pour but de protéger,contre 
toute éventualité, la propriété eb Ja 
vie des étrangers à Tanger. Chaque 
puissance a des navires de guerre dans 
ce port ct peut opérer un débarque- 
ment de 3,000 hommes. Il est parfai- 
tement entendu cependant que le cas 
échéant, ce mouvement ne devrait 
pas être une mesure d'occupation. 

Le vice-amiral Touchard est parti 
pour T'angier à bord du cuirassé Suf 
Jfren. 

Les troupes de débarquement sont 
prêtes à faire face à toute éventualité. 

En Algérie tout est calme jusqu'ici, 
Les autorités militaires sont vigilan- 
tes. Les postes du sud.ont été dou- 
blés. oo 


ed, ee mon me 


Contre Ia Chambre des 
Lords. ° 


CHoucester — David Tioyd-Gcorge, 
président du Board of Trade, dans-un 
discours ici, a déclare que les amende- 
ments faits au bill de l'éducation” par 
la Chambre des Pairs, étaient 
inacecptables. 11 a dit que la 
question à été soulevée dans le but de 
savoir si le pays sera gouverné par Je 
peuple ou par une clique d'individus 
ne valant rien, et a terminé £es remai- 


est une menace à la liberté. . 


LL s 
La crise ministérielle. espa- 
gnole. D 


Madrid (Espagne), nov 28—Le mi- 
nistère a démissionné aujourd'hui. 

Formé le 6 juillet dernier par le 
maréchal Lopez Dominguez, il avait 
succédé au cabinct présidé par Senor 
Moret Y Prendergast. à 

Les niinistres avait décidé, hier, de 
rester à la tête du gouvernemient jus-- 
‘qu'à ce qu'un vote du parlement: les 
forçat à remettre leurs portefeuilles. 
La législature principale que le’ cabi- 
net s'était engagé à faire adopter : est 
la loi sur les associations, et hier,” Jà 
chambre des députés, par un vote de 
161 contre 4 (les conservateurs s’abs- 
tenant de voter), a décidé de consa- 
crer.la moitié de la session à la discus- 
sion de cotte loi, et l’autre moitié à 
celle du budget. 


Le 16 novembre, le roi Alphonse, l: 


qui ébait à la chasse, fut rappelé en 
toute hâte à Madrid, et on annonça 
qu'une crise ministérielle était immi- 
nente. On donna comme explication 
que le ministre dela guerre: résistait 
aux prétentions des généraux Weyler 
et Polavioja, qui aspiraienb au poste 
de maréchal de camp, laissé vacant 
par la mort du comte de Cheste. 
Weyler et Polavioja basaient leurs 
prétentions sur les ‘victoires rempor- 
tées par eux à Cuba eb aux Philippi- 
nes.” . 
—— + 
CANADA 

D sonne, | 
Ministère des Travaux Pu- 

blics. - 


L'Hon. M Hymau, ministre des 
Travaux Publics, à offert à Sir‘ Wil 
vid Laurier, qui ne l'a pas acceptée, 
sa démission de ministre. 

On a prétendu que M, Hyman avait 
pris cette détermination à la suite des 
révélations qui ont été fuites pendant 
l'enquête, tenne à Toronto. Il n’eri'est 
rien, M. Hyman ne peut être atteint 
par les faits de corruption électorale, 
puisque il les ignorait totalement..." 

La vraie raison esf sa santé :pré- 
caire, le ministre des Travaux Publics 
est très fatigué par le travail considé- 
rable que lui imposaib ses fonctions:: 
. Si comme, malheureusement, ‘ tout 
le fait prévoir, M. Hyman ne revient 
pas sur sa décision, on pense que 
l'Ion. Sifton, ancien ministre, le rem 
placera au cubinet. 
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4 Chants de louange 
de nos clients 


à l’adresse de notre maison pour 
les Harruoniums que nous leur 
avons rendus. 


ete 


Ceux qui ont acheté de nous 
-un de ces instruments ne man- 
quent pas d'en faire l'éloge. Pour 
les familles qui n'ont pas les 
moyens de se paye: un piano, un 
de ces harmoniums est justement 
Cop?rierwr Vaffaire. Plus tard, on peut re- 
mettre l'harmonium pour payer unn partie d'un piano. 

l 


Nous sommes les seuls agents! 
pour les fameux pianos Gerhard 


Heintsman au sujet du immérits. 
de ces instruments voici une let IÉSnr Va 
tre qui en dit long : ! A LE 


Le ton merveilleux de vas 
“pianos m'a fasciné ; cela sur- 
“ passe en beauté tout ce que 
“t j'ai entendu au monde.” 


MaDane ALMA PowELz 


ant nos Banjos, Guitares, Man- 
dolines, Flûtes, Accordéons, Vio- 
dons, ete, qui tous sont des ins- 
truments de lière qualité. 

Toutes sont les produits de 
bonnes maisons et c'est vraiment 
une honte de voir un tel massa- 
cre de prix. Mais vous n'êtes 
pas tenu de raconter à tout le 
monde cè que vous avez payé 
pour ceci ou ponr cela L. 

Nous avons un beau stock de 
Phonographes et necessoires ; que 
les amateurs viennent pendant 
que tout est au complet. 

I! faut voir tous les jolis articles, pour cadeaux de Noël et du 
Jour de l'An, que nous avons en magasin. 


Une visite soliicitée. 
Edmonton Musioe Co. : 


_ L. G. PICARD, Prop. 


Avenue Jasper Edmonton 
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CINE] PIN ARE 


E. B. OSLER, M, P,, Président. C. A. BOGERT, Gérant-Général, 
Total déposé 832,307,163.06 
———_4—— 
N'importe qui,n'importe où, peut ouvrir un compte chez 
nous avec UNE PIANTRE ($1) 
Cette banque paye 5 p.c. 


_ 


Vous pouvez toujours retirer tout ou une partie de vo- 
tre dépôt. . | 
La Banque est ouverte le samedi soir de 7 à 9 hrs 
D 


Succursale d'Edmonton : 
Avenue Jasper (entre la 1ère et la 2ème rue) 


E, C. Bowker, Gérant. 
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His 
| Hallier & Aldridge | W. H. CLARK & Co. 
| Fruitiers, Limited 
nn Manutacturiers de : 
Boufangers, CITASSIS, PORTES, MOU 
| Confiseurs. LURES, Etc. 


Marchands de 


BOIS de CONSTRUCTION, 
LATTES, BARDEAUX, 
CHAUX, POIL, Etc. 


Manufacture et Bureau: 


Nous payons argent 
comptant pour les 


œufs. 9me. Rue Ouest, Edmonton 


came 


"Boite. B, P, 7-44 Tel, 56 
he 


EDMONTON FRUIT &. PRODUCE Co. 


Marchands de Gros et Agents à commission de 


Fruits de toutes espèces, importés et domestiques, Beurre, Oeufs, . 
Pl | 


Fromages, etc, 
Représentants do ln maison ARMOUR & Co. de Chicago, TH. 3 
Jambon, Bacon, Saindoux, Viandes salée et séchées, ete. 


: EDMONTON, ALTA. 


PACE 2 


Charcuterie 


d'Edmonton 


RUE JASPER 


PATRONS PATRONS 
| STANDARD J, H, MORRIS & Co. STANDARD 
15 cts Magasin à rayons 15 cts 


Manteaux pour Dames 
Nous avons cette année un meilicur et plus 
grand asortiment de Manteaux, Jaquettes, etc. 
que jamais. 
lantenux tiweced, 6, à SIS, 


Manteaux d' ltoite, bleus et BH &. à $18.50 } Complets en twced de &/ à 813. 


Manteaux en * ‘ Benv cr cloth ” 
Manteuux en “ Covert cloth” 812, à 820. 
Manteaux soubles de fourrure, bon collets. de 
z 76, 


Manteaux pour demoiselles de $3.00 à $15, 
Vêtements pour hommes 


Complets en * Beaver eloth " ajustement gn 
ranti, donblures de première qualité, $S. 


Ln grand assortin.ent de vètements pour 
garçons, Toutes grandeurs et différents prix. 
ju bon lot de paletols et jaquettes, oublés 
et non doublés, 


Ne pas oublier notre département des EPICERIES, où vous 
trouverez toujours des marchandises de qualité supérjeure. 


IL EST ENCORE TEMPS 
de faire poser cette photographie 
que vousavez promis d'envoyer 


AUX VIEUX PARENTS 


pour le jour de Noël venez me voir 


Ernest 


Brown 


PHOTOGRAPHE 


! Studio Mathers ? 
BOITE 276 


Tous ceux qui viennent à 


VEGREVILLE 


ue manquent pas de faire une visite au magasin ab- 
solument moderne de M. FE, L. Poulin où tous 
sont. #ssurés d'être bien servis. Essayez-en vous-même 


E. LL POULIN 


Marchand Général 


Epiceries, Marchandises Séches, Provisions 
VEGREVILLE 


J.E. CLARKE 


SELLIER. 


ê —Grand assortiment de— 


Harnais, Selles, Malles, 


EDMONTON, Alta. 


TEL, 252 


ERERT 
Re 


8 4 


Valises, ete, 


PRIX RÉDUITS 
2e llagasin vis-à-vis Révitlon. 


P. HEIMINCK & Co. 


Agents 


d’Immeubles 


Lots de 


ville et terrains agricoles de la 


Compagnie de la Baïe d'Hudson 
Terrains et fermes a vendre dans toutes les 
localites d’'Alberta. 


Téi. 333 


EDMONTON 


CS 


Boite Postale 163 


Ecurie de Remise 


Troisième Rue 
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lPhôtet International, avenue Kinistino, 
jeudi dernier, à adopté un programme, 
s'est assuré une salle de réunion et na 
fait des arrangements pour tenir plu- 
sieurs assemblées pendant la campa- 
gne, ses quartiers généraux seront au 
nouveau magasin d'Agar, avenue Na- 
mayo. La première assomblée pnbli- 
que de la campagne aura lieu ce soir, 
29, les candidats à ln mairie MM. 
Dawson. Bellamy et Griesbach seront 
invités à prendre la parole. 


Le programme adopté est le 
suivant : 


Et d'abord nous désirons faire con- 
naître que nous n'accusons aucun hom- 
me de l’ancienne législnture de mal- 
honnêteté, c'est notre intention d’en- 
trer en campagne, sans passions ct 
sans préjugés. 

Nous croyons que certains abus sont 
entrés dans l'administration des affui- 
res civique et nous nous proposons, si 
nous sommes élus, d'y rémédier. 


le mal est à l'Hôtel de Ville, et vient 
d'une mauvaise interprétation des 


PROGRAMME 
Des Cinq Unifié 


D 


Le comité d'organisation dit, Æust | soi fourni dès le commencement. Nous 
Bad Ticket, dans une réunion tenue à | considérons qu'un projet de loi, pour- 


| 


fi. 


" D 


Ss 


voyänt à la formation du capital né- 
cessaire à toute l’entreprise devrait 
être soumis aux citoyens immédinte- 
ment, nu licu de suivre ln méthode 
anti-commerciale actuelle qui est de 
soumettre une série de projets de loi 
sur le même sujet, car si- un seul ‘des 
projets est rejeté, l'entreprise. sombro. 

Le second commissaire d’après nous 
devrait être chargé de l'administration 
de tous les autres travaux publics, 
tels que l'entretien des rues, 
toirs, pavage, édifices publies,ete., ete., 
il devrait, lui aussi, soumettre un rap- 
port mensuel au conseil, montrant le 
travail fait afin que le conseil et par- 
tant, le public, sachent l'étendue des 
travaux en exécution, le prix et l'im- 
portance des demandes faites pour les 
améliorations locnles et travaux pu- 
blics de toute sorte. 

Nous attirons l'attention sur le fait 
que la charte contient des prévisions 
au sujet des améliorations locales. Nous 
voudrions que ces amélorations soient 


Nous croyons que la racine de tout! traitées comme les opérations de dé- 


tail, en même temps que les demandes 
sontrecues,au lieu d'être soumises sépa- 


principes sur lesquels est fondé le sÿs | rément au conseil et d'occuper le temps 


tème des commissaires. 

Dans l’état de développement où est 
rendu la ville, nous croyons que les 
fonctions de secrétaire trésorier eb de 
commissaire ne peuvent plus être eu- 
mulées. 

Au sujet de la compétence du secré- 
taire trésorier actuel, nous ne croyons 
pas être appelés à donner une opinion 
maintenant. 

Nous croyons que les entreprises ne 
sont pas bien dirigées. 

Conime remède nous proposons que 
deux commissaires, entièrement étran- 
gers À la bureaucratie municipale, 
soient employés. 

Nous proposons de donner à l’un, 
toutes les entreprises municipales, afin 
qu'il agisse comme contrôleur de ces 


‘ entreprises, les surveille, tout comme 
‘s'il était employé par une compagnie 


privée. Il devra établir un rapport 
mensuel mentionnant les recettes, dé- 
penses, extension eb demande d’exten- 
Sa des travaux et les diverses raisons 
qui nécessiteraient un nouveau verse- 
ment de capital, afin que le Conseil et 
partant, le public, puissent connaître 

Pétat exact des entreprises publiques 
en tout temps. 

Nous croyons que le système qui 
consiste à donner avec trop de parci- 
monie, Lés fonds néressaires pour lPex- 
écution des travaux, est fondé sur de 
mauvais principes. 


Nous considérons que pour les tram- 


des échevins au détriment des ques- 
tions plus importantes. 

Le troisième commissaire qui est le 
Maire devrait, d’après nous, être le 
trait d'union entre le Conseil qui est 
élu et [a commission qui est nommée 
par ce dernicr. 

Nous considérons que le Maire, 
comme Président de la Commission 
devrait soumettre lui-même au conseil, 
les rapports de la commission et qu'il 
ne doit pas . être permis aux autres 


: 


trot; 


Nous croyons que le règlement sur 
les incendies devrait être suivi à la 
lettre, 
agrandi immédiatement, »  : 

Nous sommes en faveur de: adop- 
tion des mesures d’hygièniques et sani- 
taires et de li mise en vigueur des rè- 
glements existants, 

Nous sommes étroitement liés ‘aux 
principes de municipalisation ct nous 
croyons que la ville ne devrait se dé- 
partir d'aucune franchise. 

T. Day, W.R. West, M. W. 
MeCauley, C. Anderson, GKogrman. 


Jour de l'élection 10 décembre. 
Votez pour la liste des ‘unifés. 
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Les fruits de l’ alcoolisme. 
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Do: tous les maux. qui menacent 
l'humunité, lalcool est bien le plus 
grand, le plus redoutable et le plus 
terrible, 

De toutes parts, aujourd’hui, on en 
aperçoit les ravages. Partout, dans les 
journaux, dans les églises, dans les 
salles de conférence, on crie contre 
cette calamité et. en spparencs, sans 
beaucoup d’eflet. 

Antrefois, il n y. avait à peu près 
que les hommes qui tombaient dans le 
gouffre. Aujourd'hui, les femmes s'en 
mélent, s'unissent à ces dernicrs, et 
boivent aussi, C’est presque la déses- 
pérance, 

Les femmes qui, de leur nature, 
tiennent tant à être aimnbles, à être 
atirayantes cb belles, il semble qu’elles 
abandonnent même cette ambition et 
qu’elles achètent lu hideuse ivresse al- 
coolique même au prix de la beauté. 

Voyez-les là figure congestionnée, 
[les yeux hagards, la langue embarras- 
sée ; comme elles sont laides et comme 
c’est triste ! | 

Puis il est si facile de prendre l'ha- 
bitude de boire. même pour les fem- 
mes. D'adord un verre de bière à la 
partie de whist ou à la noce ; ensuite 


commissaires d'émettre des opinions |un peu de whisky pour aider la diges- 


personnelles au cour des débats du 
Conseil. 

Nous considérons que la question 
ouvrière sera une des plus i importantes 
auxquelles la ville aura à faire face 
durant 1907, et comme solution, nous 
garantissons si nous sommes élus, que 
nous accepterons les heures et6 salai- 
res proposés par l'union, pour les em- 
ployés de la ville. 

Ceci s'appliquera à tous les travaux 
publies qu'ils soient sous contrats ou 
non. 

Nous croyons qu'il est temps qu'un 
comité industriel soit nommé, composé 
de membees du conseil pour s'occuper 
des différentes questions laissées jus- 
qu’à présent à la chambre de commer- 
ce. 

Nous croyons que toute ques- 
tion d'importance civique, traitée par 
la chambre de commerce le serait plus 
avantageusement par ce comité. 

Nous croyons qu'on devraic faire 


way-—qui est la plus grande entreprise ! tous les efforts pussibles pour encoura- 
municipale—de bons principes d’affai-| er l'établissement d'entreprises indus 
res demandent qu'un capital suffisant | trielles dans la ville. 
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tion et pour chasser le “spleen” ; enfin 
l'habitude commence, la volonté s’affai- 
blit, et pour se défaire de cette habi- 
tude la lutte est déjà longue et séri- 
euse. 

L’ivrognerie chez la femme non seu- 
lement ruine sa santé, déforme «es 
traits, obscurcit ses yeux, mais amène 
aussi sa ruine intellectuelle et morale. 

} Une femme qui boit est le plus triste 
{spectacle au monde. 

E& chez l’homme le spectacle n’est 
par moins épouvantable, 

1] S'il boit, ses facultés bientôt s’aftai- 

blissent, ses sentiments et son intelli- 
| gence sombrent ; il s'affaisse, devient 
stupide, malade ; sa charpente physi- 
que se délabre, de même que son être 
moral. 

L'ivrognerie lui enlève tout hon- 
neur, tout respect, toute fortune, lui 
fait perdre l'amitié du ciel et des hom- 
mes, ruine sa famille, V'éloigne de toute 
heureuse opportunité, le ruine lui-mé- 
me, le tue avant l’âge, avant l’âge le 
rend à la tombe. 
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Le Roman | 


D'une Croyante 


Par Jean de la Brète 
No.9 


Cependant, s’il m'eût fallu subir un 
nouvel assaut, je savais bien que ma 
* réponse ne varierait pas : mais je lut- 
tais contre la femme qui, dans la ter- 
rible agitation de ses pensées, prenait 
en horreur jusqu’au calme de cette 
chambre dont elle aimait tant habi- 
tuellement l'aspect recueilli, 

Tout à coup une vive impulsion me 
jette aux pieds de mon Christ, el, les 
yeux sur cette image aimée de la souf- 
france, je demande le courage et l'a- 
paisement. 

Puis, près de Gilberte, je songe lon- 
guement en regardant son joli visage 
endormi qu'éclaire une lumière voilée. 
À côté d’elle, une mèrc pleure sur elie- 
inême patce qu'elle est faible, elle pleu- 
re aussi en pensant que la vie apporte- 
ra à sa fille des déceptions qui la trou- 


veront peut-être sans force. Hlle de- 
mande, enfant, que ces larmes tr 


soient une égide contre toi-même, elle 
te les donne. Offrande humblement 
faite à Celui que tu connaitra un jour, 
qu'elles soient pour toi le soutien ca- 
ché au milieu des épreuves, qu’elles en 
atténuent la rudesse et, garant demon 
traité, Le préservent des chutes. 


1X 


If était parti depuis des mois; lhi- 
ver avait passé, un hiver sec, clair, 
presque joyeux, pendant lequel une 
malheureuse femme, qui se croyait 
pleine de vaillanve, s'était traînée au 
milieu des regrets et des défaillances. 
Non pas actuellement qu'elle regrettât, 


d'avoir bien agi, mais elle songeait 
avec remords à l’'aveu coupable et 
avec désolation à l'ami disparu. 

Dans lexXailtation d'un sentiment vif 
passionné, un grand acte peut être ac- 
compli; mais quand l’effervescence 
est tombée, les blessures journalières, 
les détails de l'existence pèsent plus 
lourdement sur les facultés, car, mal- 
gré l'immense amertume renfermée 
dans laction généreuse, l'âme à joui 
sans doute du souffle vivifiänt qui, en 
passant sur elle, l'a élevée au-dessus de 
son niveau habituel, Aussi est-ce avec 
dégoût, avec fatigue, qu'elle reprend 
la vie où elle l'avait quittée, 

Le bonheur dans le sacrifice trans- 
porte, parait-il, le cœur des saints : 
mais, bien certainemen malgré la sa- 
tisfaction d'avoir conservé l'estime de 
soi-même, ce bonheur n'existe pas dans 
le coeur d’une faible petite hutnaine, 

—Ma pauvre Geueviève, me disait 
Méran désolé, comme tu es amaigrie:! 
Je ne vois plus que tes grands yeux 
dans ton visage. Veux-tu partir avec 
moi? Je suis trop vieux pour alier 
bien loin ; néanmoins nous pourrions 
encore voyager ensemble, 

—Oh ! à quoi bon ?... 

C'était l4 réponse invariable d’un 
être lâche el découragé qui, stupéfié, 
ue s'intéressant plus à rien, saufà sa 
fille, se croyait mort à toutes les sén- 
sations de lu jeunesse et de la vie, 

Pourtant il n’était pas dans sa nature 
de s'abandonner si longlemps À un dé- 
sespoir stérile, mais son âme ployée 
Avait une peine infinie à se redresser, 
et, comme il arrive dans les heures de 
grande détresse, tous ses chagrins 
avaient pris une nouvelle intensité. 

Jamais le vide laissé par la mort de 
son père ne lui avait paru plus affreux, 
car jamais un appui ne lui eût étéfplus 
nécessaire, Quand il allait voir Méran, 
des souvenirs doux et pénible l’entou- 


rait pour laccabler et le pastel avec 
ses grands arbres sans feuilles lui pa- 
raissait lamentable, - 

Lorsqu'il traversait le jardin dénudé, 
les vieux domestiques se groupaient 
derrière les vitres pour le regarder fou- 
ler d’un pas languissant l'herbe des 
allées, D'un air tout pitoyable, ils se- 
couaient lu tête et semblaient dire que 
ce petit spectre tomberait bientôt dans 
le pays des ombres et de l'oubli. 

Mais on ne meurt guère de’ chagrin, 
et sous l'influence des idées chrétiennes 
auxquelles j'essayais de nr'attacher 
avec ardeur, comme üne liane trop fra- 
gile à un arbre robuste, une résurrec- 
tion morale devait bientôt s'acvom- 
plir, 

Un des premiers indices de ma résur- 
rection fut le désir ardent de voir mon 
mari reprende sa place dans sa maison, 
Quelles que fussent les difficullés de 
ma vic avec lui, elles étaient préféru- 
bles à inon profond isolement. 

Si su présence était une protection 
vis-h-vis du monde, elle était surtout 
une protection vis-ü-vis de moi-méme. 

La nécessiter de lutter, de réagir con- 
tre mon caractère, de remplir des de- 
voies pratiques, devait m'aider à rc- 
monter la pente sur laquelle je glissais 
souvent etqui conduisait sirement à 
la chute morale. 

J’entassais efforts sur efforts pour ne 
pas songer à l'homine qui m'aimait ; 
mais, dans ma vie solitaire, les chcons- 
tauces extérieures elles-mêmes étaient 
contre moi. Îluvait pénétré trop loin 
dans mon cusu pour que 6on souvenfr 
ne se glissût pas dans toutes mes pen- 
sées. 

—Ma vieille Phine, que je suis lisse 
d'être seule !..., Crois-tu que Louis re- 
vienne bientôt ? 

. —Faut bien qu’il revishre, ma chève 
dame ; t si on m'avait dit, il y a un 
an, que j'en arriverais, moi aussi, à 


es 
3 


désirer son retour, je ne l'aurais pas 
cru, ben sûr ! 

—Vois-tu, plus je réfléchis à mon at. 
titude vis-i-vis de lui, plus je crois 
qu’il faut éviter les reproches. 

—Vous avez raison, ma reine! me 
répondit-elle vivement. l'âchez d'être 
alme et de rendre plus commode pour 
lui une position difficile ; il vous en 
saura gré, 

—Oh ! crois-tu ? dis-je avec un sem- 
blant d'espoir. Il ne reconnait rien de 
bien en moi, 

— Vous verrai que; dans ‘quelques 
années, il comprendra tout de même 
que sa maison est encore ce qu'il y a 
de inieux pour lui, Ça se voit souvent, 

Pendant ces mois de solitude et de 


FF 
Pere Gueri 
de l’Ivrognéris 
Lu 
e l'ivrognerie 
\ . 
SAUVE &0K PÉRE DE LA T'IN DES IVROGNTS: 
ÉCHANTILLON GLATUIP DE PRESCRIPTION 
BANB GOUT ‘'SAMARIA'* ARRÊTIE BA PASSION 
DK BOIRE ET COMMENCE UNE GUÉRISON 
. COMPLÈTE. 

“Tout espoir d'empt. 
cher mon père do boire 
semblait perdu, ot 
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chagrins, cette vieille petite ouvrière 
n'avait cessé de puiser à pleines mains 
dans les délicatesses de son cœur pour 


me soutenir et me consoler, Quelque- 
fois elle me tenait un discours rempli 
du bon sens imperturbable qui était le 
fond de sa philosophie rudimentaire, 

=Cest naturel, ben sûr,'que la jeu- 
nesse croit tout perdu... Elle ne peut 
pis tre coinme les vieux qui ont hras- 
sé tant de choses dans leur tête et sa. 
vent que ça passe bien vite, mon tré- 
sor | ‘ 

Le mob le plus simple, en apparence 
le plus banal, est souvent celui qui cul- 
me lé plus sûrement. In l'écoulant, 
je m'en allais dans l'avenir et me voy- 
ais coinme ces'vieilluwds dont'les cha- 
grins aux angles trop dus se sont usés 


lc long dela route, Je’songeais que les 
années tourmentéés de la vie ne tien- 
| nent pas plus de place dans le cours du 
témps ‘que. les rides formées sur la 
Loire par la brise qi'i passait.” Parfois 
cette idée m'encoufrageait, Parfois au 
contraire elle m'afigeuit. Petite fem- 
me en plumes ! malgré ses prétentions 
é la vaillance, elle s’abandonnait aux 
impressions diverses qui la faisait vo. 
ler à droite, à gauche, sans qu'elle püt 
ëe reposer dans un endroit tranquille, 
Cependant, elle voulait sincèrement 


échapper à l'engourdissement moral 
afin ‘que: ses pensées’ devinssent plus 
pures, afin que la flamme qu'elle avait 
luissée baisser, baisser à tel point que 


souvent elle se refletait à peine sur les 
parois de sx prison, brisht ces parois 
pour envahir In volonté, a 

Nous étions à la fin de juin quand 
Louis m'annontën son retour, 

‘Vous me verrez incessamment : à 
Roche-Plate, me disnit-il; peut-être 
en mêmé tenips que ma lettre,” #4 

Ma résolution était bien prise de ne 
n'aboisser à aucune récrimination. 


Mon désir se réalisait ; nous allions re- 
prendre une vie commune, du moins 
en apparence, et j'appelais à mon se- 
cours toute ma raison pour dissiper 
l'irritation qui fermentait À la lecture 
des quelques lignes banales qu’il m'a- 
vait écrites. 

Mais depuis que je me sentais coupa- 
ble, depuis que mes pensées secrètes 
fléchissaient si souvent, j'avais perdu 
mon âpreté, ‘Enfin, à part les raisons 
d'uti ordte supérieur me portant à la 
modération, je savais bien que de mon 
attitude dépendrait le calme de nos 
rapports, ‘ 

Le soir, 11 n'était, point arrivé, Vers 
tuinuit, j'étais-encore à ma fenûtre, 
Songeant que, quatre aris auparavant, 
à la même date, j'attendaié avec une 
joie ‘inquiète le jour suivant, liméonnu 
plein d'espérances, C'élait-In même 
nuif, le même silence troublé de loin 


en Join par le evi d'une effraie et le 
bruissement des feuilles: Jéine’croyais 
üne autre femme : néanmoins mes im- 
pressions présentes se reliaidnt à celles 
d’uutréfois, ‘comine ‘Jes: feuillets d'un 
livre aux ‘feuillets suivants, 

- Je me mis à trembler en percevant 
£out à couple bruit d'une voiture dans 
l'avenue, 

À cette heure tardive, 0 rétait lui, ét 
je disoutüis eucore ‘ave moi-même 
pour savoir si je devais descendre ou 
l'attendre chez noi, quand un pas blen 
connu, naguère aimé, Sapprocha dé 
ma chambre, ti 

Louis entra avec la Wanquillité ap 
parugte d’un homune qui m'aurait quit- 
t6 la veille. Cependants la pélour de 
son visage dénotnit une émotibn dissi- 
mülé sous l'air altier des anciens jours, 

* Que de fois j'avais songé à ce retour 


préparé mes forces ‘pour l'accueillir, 


non uvec colôeè mais d'un air qui 
pensais-je, devrait l’'émouvoir ! Seule. 


Ecurie de Louage 


ment, j'avais compté sur nn encoura- 
gement, sur un mot qui détendit la si- 
tuation et me permit de parler. Mais 
il semblait qu'il futle juge et moi l 
coupable, Que c'est donc étrange, mon 
Dieu, d'espérer toujours contre toute 
espérance ! " 

Je fis un tel effort pour me dominer 
que je répondis d’un ton posé, presque 
naturel, aux quelques mots insignifi- 
ants qu'ilm'adressa, Devant un accuéil 
paisible sur lequel il ne cotnptait pas, 
son front s'éclaireit, 4? 

—Où est Gilberte? me dit-il. 

-lici, répondis-je ‘en éaulevant le 
druperie sous laquelle j'avais caché le 
berceau pour que l'air de ln nuit ne 
vint pas jusqu'à elle. 

- Le brüicla réveilla! “lle se mit à 
vire en voyant son, père, .quile prit 
dans sès bus et W:couvrit de crosses. 

Ce mouvement:-me remplit de joie. 
Ah! quelle que fûtson antipathie pour 
moi, il v avait dans sa maison un lion 
trôp fort pour. qu "il le rompit ;: quels 
que fussent’ ses agissements, sn fllle 
l'attirerait toujours‘dhns le foyer que 
je h'avais pas Voulu détruire," 

Mais pourquoi: éprouvais-je pour 
moi-même : üne dévéption "si forte ? 
Lorsqu'il in'eut quittée sans un mot 
convenable, sans un accent du cœur 
devant les: sbuffrances. visiblement 
marquées sur mon visage, je me peu- 
chai tout obpresséo à ma fenêtre én 
disant: si + 
‘—QW'ivais-je done ekpéré, mon Dieu? 
Tél ili était parti, tel il revient, L 
chainceët do nouvenu rivée plus forte- 
ment que jamifis ; c'est moi qui dois 
on alléger le poids, : ' 

Mais'te que mes loves ninnmuraient 
men cœny ne le disait-pas Hélns ! k 


mon insu, il s'en allait vers. le voyageur 
ne 


(Suite À lu 7ième pra) 
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Heures de consultations : 10 am à 1 pm. 
2 pm. à 5 pm 7 pem, à Bpem. 
Examen des yeux pour choix de lu- 
nettes. 


GEO. H. GRAYDON, 


Pharmacien. 


Cemmesnes es | 
Preccriplions, Médecines Brevétées,etc 
Brosses, articles de toilettes ; 
Kodaxs et Cameras, Plaques Pho- 
tographiques, etc., etc. 
Jasper Ave. ‘Bioc Sandison. 


GEO. H. GRAYDON. 


G. LALONDE 


Le tailieur 
 —Y— . 
622 Première Rue. 
Téléphone : 452 
The Canada Life 


Department ” 


D 
Argent à prêter 
Sur fermes en exploitation aux taux 

d'intérêt courants. 
Hypothèques et débentures d'écoles 
achetées. 


W. S. ROBERTSON 
Bureau du Shérif . . EDMONTON 
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_ Aux Electeurs 


journal pour ma candidature 
à la mairie, pour 1907. 
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WILFRID GARIEPY, B. À. BC. L 
IT. A. MacKIE, BC, I 


GARIEPY & MacKIE 
AVOCATS, NOTATRES, ETC 
Solliciteurs pour : 
ss Traders Bank of Canada ”’ 
BUREAUX — Edifice Caricpy. 
KEDMOXTON, ALBERTA. 


* Four 


NOEL, NOËL & CORMACUXK, 
AvocarTs, NOTAIRES, ETc, 
EDMONTON, Alta, DAVWYSON, Y.T, 


BUREAU A EDMONTON, BLOC POTTER & 
McDOUGALL, Coin des rues Jasper et McDougall 


E.B,Edwards,K.C. Louis Madore,B,A.B,C.L. 
EDWARDS & MADORE 
Avocars ET NOTAIRES: 
du Barreau des provinces de Québec, 
Ontario, Alberta cb Saskatchewan 


Bureau : Edifice Nordwoeod 
Edmonton, Alberta 


tree. 


boucherie, 


BECK, EMERY, NEWEEL & BOLTON 


N. D. BECK, K.C. Administrateur public 
E.C, Emery, Cr, Newoll, $. E. Bolton 
AVOCATS POUR 


La Ville d'Edmonton,fmperial Bank of Canada, 
Banque de Mpntréal, Hudson's Bay Company, 
Canada Pernit Mortgnge, Canada Lite A\ssu- 
rance C'o., Crédit. Foncier ffrancn-Cunadien, 
B. €. Per. Loun & S. Co., Colonial Investment 
H. & S. Ca., Reliance L, & S, Co., Dominion 
Per. 1, & S, Co. 


Bureaux: rue McDougall 
Près du nouvel édifice de ln Banque Impérinle 


Southdown a laine longue. 


AVICGULTURE. 
Des Poulaillers 


LANDRY & MORRISON 
AVOCATS, NOTAIRES, ETC. 
Bureaux : Vegreville cet Edmonton. 

Bureau d'Edmonton : 
Coin des rues Jasper et MacDougal. 


garnir les poulaillers, des juchoirs et 
des nids modèles pour la ponte. 


jamais à plus de trois pieds du sol, 
Les plateformes destinées à recevoir 
les excréments doivent étre couvertes 
d’une Jégére couche de sable, de cen 

8 , 
dre, de chaux. ou toute autre matière 
fine, et très sèche, ce qui empêchera 
les excréments de s'attacher aux plate- 


ROBERTSON & DICKSON 
AVOCATS, NOTAIRES, etc, 
Edmonton et Yort Saskatchewan. 


F- 
Bureau d’Edmonton, 


ÉDIFICE McLEOD, RUE JASPER. |formes, en rendra J’en‘èvement plus 
ieiiqeeieetenefeteietepetnte | dité. 
£ Chaque nid: doit être garni d'une 


petite quantité de paille bien fine et 
brisée, ou de paille d'avoine, et non de 
foin pour lequel les mites ont une pré- 
dilection trop marquée. 

Le poulailler doit toujours être tenu 
bien propre, la litière renouvelée aus- 
sitôt qu'elle est humide ou trop coupée 
par le travail des pondeuses. 

Les murs intérieurs seront blanchis 
deux’ fois par an, ainsi que Îles nids et 
les perchoirs ; en outre, dans le cours 
de le saison chaude, ces derniers seront 
lavés ou arrosés de pétrole aux moins 


Moffat, McCoppen 
& Bull Co, Ltd. 


Entrepreneurs de 


POMPES FUNEBRES 
629, 


e 


eu 
e 
Le 


Première Rue 
EDMONTON 


. 
+ 


os 
AS SE D On or DD nc Dec cg Er 


ACCORDEUR DE PIANOS. M. 


C. Jones, de la maison Astley-Tones | tous les quinze jours, par là on pré- 
Liano & Crgan C GDS ment où Pate viendra ou combattra la vermine der- 
ans. Avez-vous besoin de faire accor | manysse. 

der le vôtre ? : . 

Construction des poulaillers. 

VODATOTOOIVISOISIS® | Un poulailler de ferme devra avoir 
Ô REAL ESTATE des loges à gratter, froides, ct loges à 
SM, O0. GOUIN, de Morinville,a à | coucher confortables. Il ne devra être 
@ le plaisir d'annoncer à ses amis chauffé par aucune chaleur artificielle, 
® et au public généralement, qu'il , 4 nr: 

@ vient d'ouvrir un burenu de AMÉNAGEMENT Ce pouluillér mesu- 
Se 4“ REAL ESTATE ” rera 86 pieds de longueur par 10 pieds 
et d'assurance, À Morinville. de’largeur à l'extérieur cb pourra con- 
# Il invite tous ceux qui ont des venablement loger trente sujets par 


9 terres à vendre on à louer, à s'a- 


é division, donnant à chaque poule 6 
D | pieds carrés, où vingt-six sujets si l'on 
2 | donne 7 pieds à chacun. Ù 

Q Toutefois un pouluiller ne devra ja- 
mais être construit pour plus de qua- 


rante à cinquante volailles dans Île 


% dresser à lui. 

O0. GOUIN 
Ô MORINVILLE 
O000000000000000000000! 


même comnartiment. 

Le débutant aura plus d'avantage 
et de profits à ne garder que vingt-six 
sujets où même vingt-trois allounnt 8 
pieds carrés à chacun, car il ne devra 
| “pas cublier que la poule est l'ennemi 
du nombre,” qu'il lui faut de l’espace 
pour le travail qu'elle est appelée à 
faire pour chercher sn nourriture dans 
la litière, et que c'est dans ln loge à 
gratter seulement que devra lui être 
distribuée la partie de la nourriture 
[qui consiste en grain depuis l'automne 
jusqu'au printemps : en été côtte nour- 
rituro pourra lui être distribué dans 


US 


igné, demande 
les parcs. 

La fondation du pouluiller devra 
être faite avec des soles, préférable- 
ment de cèdre, de quatre pouces car 
rés, Pour la charpente, voyez “maté- 
riaux nécessaires à ja construction,” 
dans un. des prochains numéros du 


ent les votes et 
lecteurs de. ce 


journal. ' 

Loces ps Nuirs—Les loges do nuit 
mesureront huit pieds par dix (8x10) 
Les doubles chassis de deux pieds et 
demi de largeur par trois pieds eb dix 
pouces de hauteur, seront pratiqués à 
vingt pouces du so), afin de laisser tom- 
ber autant de lumière que possible sur 
le: plancher ‘du poulailler. Chaque 
loge de nuit devra êtro munie d’un 
ventilateur automatique ou d’une che- 
minée d'appel, et d'une ouverture de 
dix pouces par douze communiquant 
avec les loges à gratter. En hiver, 


« 


té 


CULTIVATEURS LISEZ CECI ET FAITES EN VOTRE PROFIT. 
Le porc a bacon est le plus profitable, non seulement parce qu'il a une 
valeur sur le marche, mais aussi parce qu'il est moins couteux a e ever. Il est 
bien demontre que ce sont Îes trutes de la race longue et charnue qui sont les plus 
prolifiques et leurs produits sont eleves a peu de frais. De grandes portees sont 
la regle generale et avec des soins convenables, on peut elever la majorite de ces 
dernieres. De plus, comime la base de l'alimentation des porcs a bacon est le 
paturage, ces animaux exigent relativement peu de soins, sont d’une surveillance 
facile et, par suite, d'un rendement economique. | 
L'annee prochaine Edmonton aura un des plus grands abattoirs du Canada, 
Les pores a bacon seront demandes par milliers. Ils seront bien payes. Prenez 
vos dispositions pour vous procurer de bonnes truies, pour elever des pores a bacon 
et vous aurez une sonrce inepuisable de benefñces, 


\ 


I 


grande 


Le mouton a laine longue, Southdown, est le plus favorable dans notre con- 
Il est facile a elever et s’hiverne facilement. : : 
eleve (de 80c a 1.00) et, bon producteur de chair, il est tres estime pour la 


Sa toison atteint un prix 


Les moutons sont d'une surveillance facile, ils peuvent, si vous leur menagez 
un paturage, paitre aupres de la maison et rester sous vos yeux, 

Les coyottes ne sont pas autant a craindre qu'on se J'imagine, avec un peu 
d'attention on ne subit aucune perte de leur fait. , | 

L'annee prochaine Edmonton auta une importante flature qui vous ouvrira 
un debouche tres avantageux si vous avez eu la sagesse d'elever des moutons 


D A EE PS 


ces ouvertures devront être tenues fer- 
mées durant les grands froids, ccpen 
dant lorsque nous remarquerons que 


Deux meubles seulement doivent|les loges à coucher deviendront tant 


soit peu humides durant la nuit, il 
sera avantageux de laisser ces ouver- 


Les juchoirs doivent être plats et|tures légèrement ouvertes afin'd’y éta- 


blir une bonne aération. 
Vrcror ForriEr, Ottawa, 
Manifeste aux Electeurs de la 
Ville d’Edmonton 


En demandant votre appui dans 


facile, tonb en absorbant leur humi-| l'élection prochaine à la mairie, je 


maiutiens, comme les vieux citoyens 
l’'admettront d’ailleurs, que les intérêts 
de la ville ont toujours reçu, mes meil- 
leures attentions. 

Mais il y a un grand nombre d’élec- 
teurs nouvellement arrivés que Je ne 
connais pas personnellement e6 dont 
je demande aussi le vote et linfluen- 
ce, 

J'ai servi la ville pendant deux ans 

comme échevin, sacrifinnt un temps 
considérable au détriment de mcs af- 
faires, et quoique je ne puisse pas me 
flatter d’avoir pla à “tout le monde 
et tout le temps ” pendant mon ter- 
me, j'espère cependant que, en général 
ma conduite a reçu l'approbation du 
plus grand nombre, ‘ ‘ 
‘ Je peux dire consciencieusement 
que dans chaque cas, j'ai fait ce que 
je jugcais être le meilleur pour les in- 
térêts généraux do la ville ; et je n’ni 
jamais vu pratiqueraucun favoritisme 
pour une partie de la ville au détri- 
ment d’une autre. 

En vuo des grandes entreprises que 
la ville aura à faire‘ pendant l’année 
qui vient, votre maire devra nécessai- 
rement dépenser la pius grande partic 
de son temps à la surveillance des af- 
faires municipales. Je suis prêt à le 
faire si je suis élu. 

Je suis d'opinion que le temps est 
venu de construire le tramway ct je! 
crois que la construction devrait étre 
commencée en même temps que le pa-| 
vage des rues. . 

J'ai le plaisir de dire que ce: 
tramway appartiendra à la municipa- 
lité. 

Relativement aux parcs, quoique 
je comprenne que les grands pares, 
situés sur leslimites de la ville sont 
une nécessité pour l'avenir et seront 
appréciés davantage plus tard, je crois 
que ce qui seraient d’un intérêt 
plus vital à lu majurité} de nos citay- 
ens serait de petits jardins 
situés dans différontes parties de la 
ville et d’un accès facile. 

Je crois que des terruins devraient 
être achetés immédiatement et aména- 
gés aux frais de ja ville. 

Relativement à l'administration de 
l4 ville jo dois admettre que les deux 
années d'expérience que nous avons do 
notre système de comniissaires m'a dé- 
montré qu'il était meilleur que je ne: 
l'avais pensé d'abord. Aussi je suis 
d'avis qu'il doit être continué, 

Avec la réserve cependant que des 
améliorations pourront y être ‘appor- 
tées lorsqu'il sera démontré qu'elles 
seront nécessnires pour le plus grand 
bien de la ville. 

Pour définir notre système d'admi- 
nistration actuel, voici mon opi- 
nion : 

Les électeurs sont les actionnaires, 

les échevins les directeurs, et 

les commissaires les gérants, Afin 
d'obtenir les meilleurs résultats, je 
crois que les citoyens et les échevins 
devraient diseuicr avec les commissni- 
res d’une manière pratique, ot en fai- 
sant les suggestions qu'ils pourraient 
avoir pour les bénéfices de la cité 
Le cette manière on obtiendrait de 
moilleurs résultats qu'en cherchant 
continuellement à blâmer les gérants. 


Respectususement 


l'nos BeLLAMT, 


DCR EE ER ET EEE] 


lafin que les échantillons demandés 
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Hudson’ 
udson’s Bay Stores | 
(e) 
(0) 
 ,e # _e CO 
Exposition Spéciale de ® 
(e) 

n TT 
, . + 1 À { @ 
Echantillons de grains de choix pour DENTELLES. o 
l'amelioration des semences. _ | 
à Monsiour le Ré Nous avons maintenant Un assortiment choisi de collets. 
À Monsieur le Rédacteur du Counter en dentelle, cravattes, manchetes, collets doubles (turn- @ 


» T} na 
De L'Ousr, over), ceintures et toutes espèces de dentelles. 


Cner Moxsreur, 
Suivant instructions de l'Honorable: L à 
monsieur le Ministre de l'Agriculture 
et en vue de l'amélioration des semen-. 
ces, nous ferons, cette saison, aux'cul-| ! 
tivateurs du Canada une distribution : 
d'échantillons de variétés de grains de 
qualité supérieure, Nous nous som-! 
mes procurés l’approvisionnement pour” 
cette distribution principalement d’en-\ : 
tres les excellentes récoltes qui ont été: 
récemment obtenues aux Fermes expé-' 
rimentales d'Indian-Head (Sask.) et 
de Brandon (Man.) La distribution | | 
consistera en échantillons d'avoine, de 
blé de printemps, d'orge, de maïs (potr 
ensillage seulement) et de pommes de. 


5 
L 
© 
© 


; 
voa 
Toutes ces marchandises ont été achetées, en vue du com. ”*… 
merce d'été, en quantités considérubles, ce qui nous-permet‘de les 
vendre à des pris très bus, ‘ Do 


———#—— its 


OLLETS dentelie de 10cts à 50cts, 
OLLETS toile et dentelle 35cts à $2.50 
EINTURES (lavable) 35cts à 75cts, 
RAVATES dentelle 35cts à 8150 


Hudson’s Bay Stores 


11000/00000000000 0000000 000400 MOI NON AO 


terre, Ta quantité d'avoine que nous Pa à 

enverrons, sera de #livres, et de blé J h S 5 f & S L d 
ou d'orge, de 5 livres, ce qui suflira: à 0 EL OMMErVI € ons t ‘ 
dans chaque cas pour ensemencer un. QUINCAILLIERS 

vingtième d’acre. ,.Les échantillons de PEINTURES, HUILES, VITRES 

maïs et de poinmes de terre seront du | Se 


uls agents de 
poids de 3 livres chacun. Nous nousi ‘* ‘: | 
sommes procurés pour cebte distribu. 
tion un ‘approvisionnement de chacune 
des variétés suivantes :— 

Avoixe.—Cunner, Danish Island, | 
Ligowo améliorée, Thousand Dallar, Boite Postale 63 
White Giaut, Whide-Awake (variétés 
blanches), et Goldfinder (variété jau- 


. The Mays Coal Go., Ltd. 


BLré.—Fife rouge, Preston, Percy, . . 
Priogle's Champlain, Stanley, Huron Le meilleur charbon sur le marché 
Le meilleur et le moins cher. 


et Fife blanc. 


urney Foundry Co., Poêles, 
Sherwin- Williams Co., Peintures, 
Ferblanterie, Appareils de Chauffage} | 
Nous sollicitons votre patronage. 
Téléphone 289 


Celui que la ville emploie. 


six rangs — Measurp, 


ORGE, — A a" # — 
Odessa, Mansfield et Claude. À deux Charbon et Bois Corde 
runys—Sidney, Invincible, . Standwel]l RE 
et Canadian Thorpe. ‘ . 
Maïs (pour ensillage).— Variétés AVE. J ASPER, Edmonton 
précoces : Angel of Midnight, Cômp-1’? * Téléphone 151 


ton's Eurly cb Longfellow. Variétés 
tardives : Selected Leaminug, Early 
Mastodon et White Cap Yellow Dent. 

PouuEs DE TERRE (PATATES). —Car-: 
man No. 1, Eùrly White Prize, Ro- 
chester Rose, Money Maker et, Late, 
Puritan. - D CT 
Chacun de ceux qui demandent dé ceë 
échantillons, né pour.a en recevoir. 
qu'un seul ; ainsi, si l'on reçoit un. 
échantillon d'avoine, on ne peut ‘en 
recevoir aussi un de blé, d'orge ôu de 
pommes de terre. et nous ne pourrons’ 
satisfaire aux demandes de plus d'un' 
échañtillon par maison. Les échan-i 
tillous seront expédiés francs de port 
par la poste. 

Les demandes doivent étre adressées, 
au Divecteur des Fermes expériménta-: 
les à Ottawa ; ct on peut les envoyer 
en tout temps avant le 15 février, 
date à laquelle les listes ssront closes, 


The Capital Express Co. 


Tout Charroyage fait promptement. 
Charbon et Bois 


De Poële à vendre 


Tel. 445 


“ # En arrière de la Northern Bank 


KELLY & 


itures d'hiver 
et autres 


Pour Vo 


SORT RES OURS PEN EPEE DEC 


Nous avons les fameux moulins et ba- 
ances ‘“ Chatham ” qui sout considérés les 


puissent être expédiés à temps pour les: 


semailles. En faisant les demandes} , 
on fera bien de mentionner la variété{ fl. à : : * 1 4 
que l'on préfère. Nous satisferons aux, ni eïlleur S qu soient fai Iques. 


demandes suivant l'ordre où nous les’ 
aurons reçues, jusqu’à épuisement dei 
l'approvisionnement des  semences.' 
Nous conseillons aux cultivateurs de: 
nous adresser au plus tôt leurs deman-! 
des afin d'éviter la possibilité. d’être! 
désappaintés. 1. 

Ceux qui demandent dn mais ou; 
des pommes de terre, voudront bien soil : 
rappeler que le maïs n’est pas disponi-. 
ble pour distribution avant mars et: 
que les pomines de terre ne peuvent: 
être expédiées d'ici par la poste avant, 
que tout danger de gel en route soit 
passé. Il n’est pas besoin d'affranchir 
les lettres ou paquets adressés à ln 
Ferme expérimentale, Ottawa. 


W. SAUNDERS, 
* Directeur des Fermes expérimentales 
Ottawa, ler décembre, 1906. 


Nous vendons toujours en faisant peu 
de profit : “ Petits profits, beaucoup d'’af- 
faires ” est notre devise. 


HR 


L 


KELLY & BEALS-. 
Agents pour Frost & Wood 
QUEENS AVE. 


| | HEBERT & PEI 
Richelieu Hotel - 


J, N, Pomerleau, Prop 
KM 


Peusiou : $1.50 et $2,00 
Pension à la semaine : $7.00 


# & # 
PRIX MODERES. 


n 
i 


RO 
Marchands Généraux. 


ISt-ALBERT, 


POUR L'ECOLE : 

Notre assortiment comprend maintenant tout 

ce qu'il faut pour votre ECOLE, votro MAI- 
TRE£E-D'ECOLE ou vos ECOLIERS,. : 

lPupitres pour écoliers, Tribunes pour je 
FtMaitre, TFabieaux noirs, Cartes géogra- 

phiques, Globes, Dictionnaires, Cahicrs, ete., etc. | 

Ecrivez moi ou venez me voir si vous voulez quoique ce soit 
QE dans cette ligne. 

Sun Life Ins. Co. 2 K. W. MacKenzie 


North America Ins. 00[ 263 Jasper Ave. Edmonton, Alta 
LS ne 


RESTE 


Alta. 


€. 


ù + 


FEU! VIE! 
F. FRASER TINIS 


-a-vis le Buroau de Poste, EDMONTON, 
Agent de noue, 


Phœnix Fire Insurance Co, 


VIs 


eur 
ri ot. 
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Aux Electeurs de la Electeurs de la ville d'Édmontonl tions, renversant les chaises, au milicul @ d’ Edmonton tions, renversunt les chaises, au milieu 
des cris des femmes et des enf 

Je demande votre appui dans les pro- A : . es D enfants. 
chaines élections municipales. Je sai- près que le-calme fut rétabli on dé- 
sis cotte occasion pour placer devant|couvrit que l& bombe avait été pla- 
vous, pour que vous les considériez, les | cée sur les échnfaudages préparés en 
principales lignes de mon PE ncll: vue :le la réparation du toit immédin 
n doi ns pour lesquelle 
en donnant les raisons po SACS | tement hu-dessous du tombeau de Cié- 


THE CANADIAN BANK 
OF COMMERCE 


Capital Payé, $10,000,000. Fond de réserve, $4,500,000. 


ou to 
L v 


LE COURRIER DE ____]  ÎTÀ COURRIER DE L'OUEST JEUDI 6 DÉCEMPRE JEUDI 6 DECEMBRE 1906 


sit 


OÉLELLEUELEDEOdOOIS PO0N 
00000000000000900. 000000000000000000000000% 200R00000008000800 
Le magasin ferme à 
6.00 p: m, Excepté 
le Semedi:10. ps mn 


Le à Magrein ouvre 
à 8.30 a. m. 


Revillon Bros. Ltd. : 


je vous demande de le sanctionner. 

Brièvement elles sont les suivantes : 
— Asst Gérant Général, | Une représentation plus directe des 
citoyens serait obtenue au moyen du 
système de division par quartiers. Un 
tel système devrait déjà être en vi- 
gueur dans notre ville. 

Tous les services publics devraient 
appart tenir à Ja municipalité et être 
assurés part elle. 

U est temps maintenant pour la 
ville de se pourvoir de larges réserves 
d'air pur pour ses habitants, au moyen 
des «pares ct des jardins publics, d'un 
accès facile à-toutes les parties popu- 
leuses de lu cité. 

Les plus grands facteurs du déve- 
loppement et de la prospérité des vil- 
les sont les manufactures eb les indus- 


BUREAU CHEF -— TORONTO 
ALEX. LATRD 


B. E. WALKER — Gérant Général, 


SUCCURSALES DANS TOUTES LES PARTIES DU CANADA, DES 
ETATS-UNIS ET D'ANGLETERRE 


Transaction d’affaires de banque générales. 
Pour les eultivateurs — Nous apportonsla plus grande facilité aux 
fe rmiers pour leurs affaires de banque. Nous escomptons leurs billets de ven. 


tes ou nous nous chargeons de les collecter. 


Succursale de Vonda, Sask., J. GC. Kennedy, Gérant. 
Succursale d'Edmonton, Alta., T. M. Turnbull, Gérant. 


séspinimninnnnninnnn intel À diorgos, Edmonton devrait être 
Da … 
ns | préparé à offrir de légitimes stimulants 


° 
Q 


pour bbtenir leur établissement ici, 
mais cependant pas au moyen de dons 
d'argent, (bonus). 


Dans lPintérét de la ville un compte 
comparatif devrait être publié à la fin 
de chaque année fiscale, de façon à 
montrer le développement et le pro- 
grès de la ville durant l’année écoulée. 
D'une manière systématique, chaque 
nouvel arrivé dans notre ville devrait 
être pourvu d’une copie de ce compte. 

Il est essentiel que les travaux pour 
l'euu, la lumière électrique, les égouts, 
‘système d'alarme pour Îles incendies, 
trottoirs, pavage et autres choses né- 
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H. A. WOODWARD 


GONSTRUGTEUR D’ELEVATEURS 
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MARCHAND DE 


Machineries pour Elévateurs 
Et Engins à gasoline  .* 
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ment que possible. Ces travaux de- 
vraient étre exécutés avant tout au- 
tres. 
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vraient être observés rigoureusement, 

Toute glace mise en vente dans la 
ville devrait être inspectée et un sys- 
tème des vidanges plus perfectionné 
| devrait être adopté sans délai. 


à 


The Hotel Cecil 
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tion des citoyens. Il est possible d’ob- 
tenir cela à un prix minimum en s'as- 
sociant avec la Y. M C. À. qui s'or- 
ganise dans notre ville. 

Un marché moderne devrait êbre 
établi sans trop de délai., Ceci est de- 
venu absolument nécessaire, non seu- 


Cet hotel est situé au coin de PAvenue Jas- à 


é 
e 
e 
F : 4 + La 7 : À 
‘'aites abonner VOS ais | 
au COURRIER DE L'OUEST 


À per et de la Quartième rue. 


ral. 
e 


geniers publies à effectuer pendant 
Pannée prochaine,la plus stricte écono- 
mie, consistant dans l'emploi des mé. 
thodes modernes devrait être observé 
Il n'est pas nécessaire pour la Cité 
d'Edmonton, d'acheter 


Luxueusement meublée, chaque chambre est pourvue d'un 
téléphone communiquant avec le bureau. 

Cet hôtel contient bains, salon de barbier, cumptoir de 
cigars, livres et journaux, etc. 

L'omnibus de l'hôtel rencontre les voyageurs à vous les 
trains. 


Prix : S2.00 et $3.00 par jour. 


c. BELANGER Géranits. 


tement par l'observation de plusieurs 
villes à travers le Canada, ces villes 
ont aequis l'expérience par le temps.et 
les grandes dépenses- 
fiter de leurs lecons. 


nombre de citoyens de toutes les par 
ties de la ville m'ont prié de le faire. 
De plus, je crois pouvoir rendre à la 
ville des plus grands services si j’oceu- 
pe un siège au Conseil que si je reste 
dans les rangs des citoyens. 


Canada, Montréal, Toronto, Hamilton 
et London, Ont., pendant une période 
d'au moins 13 ans. Durant ce laps 


L’Appetit vient en... 


jetant un simple coup d'œil sur nos 
menus, Ajoutez à cela un bon apéri- 
tif, un bon ‘cocktail, ” comme nous 
savons les faire, et vous êtes tout prêt. 
à engloutir les mets succulenis que 
nous $ervons, 

Nous ne négligeons rien. 

On peut 5e réserver une salle privée 

en téléphonant à 


ALBERTA CAFE 


Edmontou 


1 U 


peut-être de grande valeur à la cité 
d'Edmonton pendant les prochaines 
années, années qui conteront peut-être 


toire, 
Respectueusement le vôtre, 


TJ. B. WALKER. 


Un attentat anarchiste a Rome. 


Avenue Jasper, 


Rome 18,—Une bombe à fait ex- 
plosion dans la cathédrale St-Pierre, 
au moment où l'édifice était 
encombré ect une scène de confu- 
sion indescriptible s'en suivit. Aussi- 
tôt que le bruit formidable eût cessé, 
un prêtre se mib en frais de rassurer 
les fidèles, mais ce fut en vain. Les as- 


Couchettes en Fer 
Matelas Élastiques 


Nous venons de recevoir la 
charge de deux chars de ces 
Marchandises ; et nous pou- 
vons vous vendre uu beau 
Fit, avec ressort el matelas, 


{ pour : 
9.50 
Couchettespour 


4.00 


n montant. 


rections et un grand nombre de fem- 
mes s’évanouissaient. Grâce aux lar- 
ges dimensions de l'édifice, cependant, 
la foule put se frayer un passage jus- 
qu'aux portes sans qu'il y eut d'acci- 
midents. On n'a trouvé aucune trace de 
l'auteur du forfait, Jamais encore, 


L'Encadrage et la Bourrure recevront une prompte attention. 


Une bibliothèque et une salle de|seront reçues jusqu'au 10 janvier 
lecture devraient être mises à la disposi-| 997. 


lement pour les fermiers mais encore|le ministère de l'Agriculture que la 
pour le bénéfice des citoyens en géné-| construction du pavillon canadien, à 


En vue des grandes dépenses des | mencé le ler décembre. 


l'expérience | depuis plus d’un an était échoué sur 
| lorsque elle peut être obtenue gratui-|le ye Rok a été renfloué. 


A nous de pro-|un entrepreneur 


Je me présente parce qu'un grand | table tour de force. 


J'ai eu le privilége d’habiter dans |“ Oversea Limited,” a couvert la dis- 
quelques-unes des grandes villes du|tonce entre 


de temps ‘j'ai observé attentivement | a été de 39} milles. La compagnie pré- 
et étudié les questions municipales et | tendait, lors de l'établissement de ce 
j'ai acquis des connaissances qui seront| service, qu'elle pourrait franchir Ja 


parmi les plus importantes de son his- les malles anglaises à à, Hong Kong en|. 


sistants se sauvaient dans toutes les di- £ 
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Sa Snintoté le pape était dans sa 
chambre, à son heure d’adoration du 
midi lorsque ‘Monsignor Celesti, ma- 
jordome, Monsignor Miscintelll, sous- 
préfet du Vatican se sont rendus à 
l'appartement du Pape qui s’écria : 

Qu'est-il arrivé?” ‘Ne soyez pas 
alarmé, Souverain Père ” à été la ré- 
ponse. 

Où célèbrern ‘des messes durant 
trois jours dans l'église, en expiation 
de l’offense qui vient d'être faite à la 
religion catholique. 

Cette explosion de bonibe est 
troisième exploit d’anarchiste com- 
mis en Italie, les deux nutres étant 
le meurtre du prof. Rossi, à Naples, 
hier, et l'explosion d’une bombe en fa- 
ce du café Arago le 1 novem- 
bre. 

Tout cé qui a pu être trouvé do 
la bombe lancée dans la cathédrale a 
été gardé par.la police. La bombe de 
vaib contenir plus de deux livres de 
poudres et trois livres de clous en fer, 
ces derniers enveloppés dans des jour- 
naux datés du 16 et 17 novembre, 
preuve que la bombe a été fabriquée 
tout récemment. 

n 
Gros Contrat 
pme 

Ottawa — Les Canadiens sont in- 
vités à faire des soumissions pour la 
fourniture de viandes et de foin des- 
tinés à l’armée de lAfrique-Sud, du 
ler avril 1907 au 31 mars 1908. Les 
intéressés peuvent se procurer des 
“blancs à cet effet et les soumissions 
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Tout notre stock doit être 


vendu durant le mois. 


Escomptes extraordinaires 


e Bonhomme Noel 


Le Canada a l'exposition de Dublin 


est arrivé à nos magasins _. 


Venez visiter notre exposi= 
tion de JOUETS et ARTI- 


CLES pour cadeaux, nous … 


Ottawa.— M. Hutcheson, commis- 
sionnaire des Expositions, a informé 


rexposition de Dublin, avait été com- 


me 


Renflouement 


an en 


Le Bavarian de la ligne Alan, qui 


vous le présenterons. 


= 


coton 


Ce renflouement que beaucoup ju- 
gaient impossibie a été effectué par 
nommé Leslie de 
Kingston, Ont., il constitue un véri- 
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Un veritable record 


Le rapide du Pacifique Canadien 
que l'on désigne sous les noms de 


 Révillon Bros. Ltd. 
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Vancouver et Québec, 
3,080 milles, en trois jours eb onze 
heures. La moyenne de la vitesse 
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POUR VOS EPICERIES ET PROVISIONS 


Si vous désirez la qualité aussi bieri que la quantité, à des prix raisonnables, 
allez chez 


W/. À. HAZLETT. 


distance en quatre jours. On croit 
qu'il sera possible avant peu d'amener 


27 jours. 


ne — 
Systeme odieux Epicier moderne, coin des Rues Jasper ct Huitième. 
, . Téléphone : 453. 


Ni ous payons Arg ent comptant les œufs et le beurre frais. 
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San Francisco.—Le grand jury a 
rendu un verdict hier contre le maire 
Eugène Schmidtz eb Abraham Ruef, 
accusés d'extorsion, 


Il y avait cinq chiefs d'accusations et E À eee . 
le cautionnement pour ‘chacun ‘à ‘été] TE SSSR ES os Re 22 ee CR LOL LEE EE LOC ANS Sd Fri mire 
fixé À 10,000. «Fe. ee #4 + 
Ce sont des. im à y com-; FA P E ace mn e nts Éxce pti | o n n e I S Le 
pris un nommé Edouard Märchand, 1 
qui.se sont plants: des Bi : démandes d'ar-, : ? Lot 1 05, Bloc 11 #1 000. 00 À 
ent à eux fuites- par 18 maire et Ruëf.|&. 66 66 19 NO: É 
Il paraitrait qu'à ‘San Francisco, un Es ‘ 1 #1, 12 1,000.00 “ 
systtme fpouvantale de chantage a 5 DS | 42, « 192 1 ,00 0.00 
té organisé par ‘des gens haut placés. | : cc FA cc ; F 
4 ———— ë 152, 12 1,050.00 
: ’ ê tas 11% ; 
Notre fatine aù Japon $ “155, ‘ 12 1,050.00 
eu a art. «113 et 114 coin bloc 12 , P2, 100. 00 ; 


L'exportation-de farine du Canada: Le 4” 


(3 


. 


CE 


s2mblable attentat n'avait été commis. | évaluée à 862,015. La 8ônumé est ‘far 


_CAMPBELL FURNITURE Co. 


- EDIFICE EMPIRE 
TELEPHONE 118 
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Bs lorsque le terrible bruit se fit en-|je deg années précédentes. j 
tendre, suivi d’une fumée épäisse. Le! . T'inportation de thé ‘dx Japon “a 
prêtre ofliciant à la chapelle Ste-Pétro-| Canäda pour lés 9 bis s'élève &'2/304, 
nille cria aux fidèles de ne pas s’ef-| 620 livres représentant: une - -diminu- 
frayer, que c'était le canon du midf, | eion de 700, 000 livrèé comparé à la 


( nent la foule était déjà priso de pani- ds êe der. 
Attendez le Concours prises mie pu nié emmade ti 


dans l’histoire de l’Église St-Pierre, | au. Japon pour tes derniéts 9 mois ‘st| 


{La messe était sur le-point de se : ter-| ble encére, mais il cônvient de’ noter 
miner eb le prêtre allait bénir les fidè- qu’elle est le double de la somme tota. 
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Copriight 1906. by 
Efart Schaffner &7 Marx 
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Hardes, Chapeaux, Casques, 
Mitaines, Gants, Pardessus, 


etc. etc. 
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© Edmonton 
Clothing Co. 


EDMONTON. 


10 p.c. d’escompte pour 
tous les marchandises 


d'hiver. 


EDMONTON HIDE and FUR Co. 


M. Phillipson, Gérant. 


Peaux brutes, fourrures, luine, ete. Nous achetons Loutes espèces de fourrures 


û CA 
Hs . 


.’ et payons comptant. 


BUREAUX : true McDougall, vis-à-vis le magasin Gariépy & Lessard. 


qui n'eût si sincèrement aimée, Où 
était-il ? La distractiph, le mouvement 
agissaient-ils ‘déjà sur sa tristesse ? 
Songeait-il atssi souvent à la femme 
accablée qu'il eût voulu consoler ? 

Eu sortant de ma rêverie dissolvan- 
te, je pleurai de-dépit et dè honte sur 
iuoi-même, car je savais bien qu’il ne 
sh pas de conserver extérienrement j 


la dignité de În vie, et que la loi divino’ 
veut un bien plus raffiné, 

Le fdüdemnin de son aitivée, ‘ Louis 
#' empressn de er itiqu er tons les arnn- 
remonté quetjuvais-dû prendre cn son 
nbéénce. . 


RTE 


- savez pünrtant bien, me dit- 


déare = 


ne Eh oSeË gresénient,. repondis-je 
traïiqiiliement ét commo.vous n aviez 
point déterminé l'époque de votre re- 
tour, j je n'ai pis pu ätéendre,”. 


ét me regard avec attention et se 
moëdit les lèvres. Il découvrait en 


mai ne assurance tranquille qui le à 
routait, ot il comprennit vaguement 
què Mon caractère avait r'UÇUE UNE CIN- 
preihte qui devait durer. 

Däns l'après-midi, il rontra de mau- 
vaisé humeur, 

—Qu est-ce que: j'apprends ! ? medit. 
il Marion est parti ? 

1 à té “vepris par sek anciennes 
aniütrs el s’est lanèé duûs de lointaines 


pétégrinations, répondis-ie en tricotaut 
avec ardenr, 


Ah &. 1 ne m'avait point parlé de 
ses projets, Au reset ia raison :; la 
“ie stupide que l’on mènc jei est odieu 

‘Je ne comprends plus que les voy: 
ages et limprévu, 

Vous ne lives prouvé ( “épondis- 
je avec une vivacité iüvolontaive, 

Son front se rembruhnit, il fut sur le 


ï 


point de s’emporter, mais il se con- 
tint, 

—Sans Marien, la vie ne sera plus 
tenable ici, veprit-il avec humeur. fl 
a beau être assez ridicule avec ses in- 
corrections et ses habils de l'autre 
monde, c'est un excellent compagnon 
de chasse et un bon enfant, 

Pauvre Marien ! comme la vraie dis- 
tinctiou, celle du cœur et de l’intelli- 
gence, est souvent truitée singulière- 
ment} Jo m'abstins de répondre él dè 
relever mes yeux, dont l'expression 


fnreût peut-être trahic. 


Une semuine s’écoula péniblement, 
En arrivant à Roche‘Plate, il étâit dé- 
cidé à m'imposer silènce si, comme il 
le croyait, j'avais éelaté en 1eproches 


violents, ot il eût pris lo prétexté d'une 


scène pour tourner l'arme contre moi- 
même. ‘ 

Sn surprise avait été agréable, mais 
il avait déjà oublié qu'il devait à mes 
offorts la facilité do nos relations, et 
mon sang-froid commençait à l'ivriter. 

Mon attitude froide, muis ni hostile 
ni compasèée, l’humilinit ; il m'en vou- 
lait du mal qu'il m'avait faibet de ma 
facon d'y répondre, 

Néanmoins, il 0’ ivait point eu de 
conflits sérieux entre nous jusqu'au 
jour où le bon petit Méran, ne pouvant 
se contenir, l'accubla des plus vifs re- 
proches. Louis, qui était allé le” voir, 


revint Roche-Pfate dans un état de 


fureur indicible, 

Il entra dans le salon les sourcils 
contractés et d'un air aui etfra yu belle- 
ment Gilherte au'elle se cramponna à 
min robe cn le regardant: avec de 
grands yeux étonnées, eur, grâce à 
Dieu! il n'avatt jamuis pour elle que 


. des mots caressants, 


‘LiTe-"vous ” défends, me dit ‘d'un 
ton impérieux, de recvvoir désormais 
voire Mérun, 
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La Consécration de la nouvelle 
Eglise 
La nes en ates) 

Comme nous Fannoncions dans un 
de nus derniers numéros, la: bénédic- 
tion de] église, érigée dans le quartier 
Est de la viile, aura lieu dimanche 


prochain, J'courant. ‘ * 
! Lo nouvelle église, placée sous le 


| vocable de l'Immaculée Conception, 


sera bénie par Mgr Legal, évêque de 
St. Albert. ° 
* Monscigneur préchura ‘à la messe et 
lé Rév Père Emard préchera le soir à 
Ja pénédiction. 
* Téus-les fidèles d’ Edmonton ct des 


Jenvirons sont invités à assister à cette 


imposante cérémonie. Tls pourront, 
s'ils le veulent. amener leurs amis de 
dénominations différentes. 
. C'est le Rév Père Hétu qui est pro- 
visoirement euré de la nouvelle pa- 
roisse, 
HEURES DES OFFICES. 
Grand’Messe, 10 30, a.m. 
Bénédiction du Saint-Sacrement, 7 


pen. 
—$— 

À. l'occasion de la fête de l'Tmmacu- 
léc-Conception, samedi, & courant, les 
services seront célébrés, dans les deux 
églises, comme tous les dimanches, 
Grand’ messe à 10.30 hrs eb Bénédic- 
tion à 7 hrs. 

L'Tmmaculée-Conception est une fête 
d'obligation. 

se 

Tlest rappelé qu'à l'occasion du pre- 
mier vendredi du mois, on confessera 
dans les deux églises ce soir, jeudi. 

Une messe sern célébrée dans les 
deux églises demain matin à 8 heures. 


en — 


Imperial Stables Co. 


Nous sommes heureux de porter 
la connaissance de nos lecteurs l’élar- 
gissement du champ d'action de l'écun- 
rie Richelieu qui prend, comme nou- 
velle raison sociale le nom de Zmperial 
Stable Co. 

Tout le monde se souvient encore 
de la modeste écurie de louage qu’ 
était l'écurie Richelieu il y a à peine 
un an, lorsque M. J, Darvigan en fit 
l'acquisition. . Sous l'influence de son 
nouveau propriétaire, connaisseur en 
chevaux et homme d’affaires aéeompli, 
l'établissement prospéra très rapide- 
ment. 

Au printemps dernier, pour étendre 
envore davantage les affaires, il consti- 
tua une compagnie avec M. Lapresle, 
ancien gérant de la maison KRévillon 
Frères, et M. Feipell Chacun des 
trois membres apportant ses connais- 
sances des aflaires et Je plus large 
esprit d'initiative. 

À ce moment l'écurie Richelieu prit 
là tête des écuries de la ville tant par 
la supériorité du matériel et des che- 
vaux que par l'excellence du service 
toujours impeccable. 

. Pour répondre aux désirs de la cli. 
entèle toujours croissante, ces messi- 
eurs viennent de constituer une auêre 
compagnie qui comprend MM .J. Dar- 
rigan, Lapresle, Feipell, Louis Durand 
ct Armand de Bernis : ces ‘deux der- 
nicrs, anciens élèves de ‘école spéciale 
de Grignon (France) et. propriétaires 
d’un ranch important à 15 milles au 


Je ne répondis rien de peur de l’ex- 
citer . 

—Quand on pose pour la dignité, 
quand on se dit chrétienne, s'écria-t-il, 
doiton se plaindre si haut? Jst-il 
convenable d'exposer son mari à la 
scène que ce ridicule vieillard vient 
de me frire? Peutôtre l'aviez-vous 
chargé de me traiter en écolier ? 

— Vous savez bien qu’il n’en est rien, 
répondis-je ; les faits parlent d'eux- 
tiêmes. 

Mais il n'écoutait pas, s4 colère s'ex- 
citait toute seule, et ma fille, dont la 
nature étivit impressionuble, changenit 
à vue d'œil, 

" —De grâce, taisez-vous, taisez-vous ! 
m'écrini-je, Regardèz Gilberte ! 

® L'enfant bouleversée, venait de tom- 
boï en convulsions dans mes bras, et 
je vis que Louis pâlissait affreusement 
devait ce petit visage crispé. 

La crise fut courte ; il n'en restait le 
lendeïipain qu'une grande crainte’ à a 
ue de son père, qui, dès le mutin, 
était venu la vegarder ; inais moi, 
J'avais passé la nuit à réfléchir et modi- 
fié mes plans. 

J'allaitronverLuois danssn chambre, 
absolument résolne à me faire écouter, 

— 11 est nécessuire, lui dis-je, que 
vous écoutiez tranquillement ce que 
j'ai à vousdire, 

—Que signifie cette exorde ? deman- 
da-t-il avec ironie, 

- Simplement que si vons ‘ne croyez 
pas ponvoir vous dominer assez pour 
conserver vis-à-vis de moi nne cer. 
taine modération, il faudra que nous 
nous séparions, 

: — qu ile est cette chanson ? s'ébria- 
d-il en s'emportant humédiatement. 
Croyez-vous que je supporterez.., 

- Vous w'entendrez ! intervompis-je 
d'un ton si fétme et si résolu que j'ob- 
tins desilence.. Je ne récrhmine rien 
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sud de Calgary. 


La nouvelle compagnie est consti.] tres escudrons qui formeront ce 


tuée au capital de 525,000, 

A prutir du 15 janvier prochain 
elle sora en mesure d'assurer les servi. 
ces suivants : 

Livery remaniée—deux services— 
Voituresde grand luxe pour la ville ; 
voitures confortables pour V'extéri. 
eur. 

Transports dans la ville, déménage- 
mentk, livraison de marchandises, 

transports de malles, cte., ete, 

MM. Feipell et Durand sont partis 
aux Etais-Unis ‘pour y acheter 30 
chevaux percherons et le matériel né- 
cessaire pour y effectuer les charrois. 
Ils vepasseront par l'Ontario où ils 
sapprovisionnicront de chevaux de 
luxe et de voitures pour le service de 
Ja livery, 

Nous applaudissons de tout cœur 
au succès de nos amis, qui prouve,.une 
fais de plus, l'aptitude aux, affaires 
qui caractérise notre race. 

Ces messieurs sont tous Françuis. 
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Un escadron de cavalerie sera 
prochainement autorisé pour 
le dishiict de St-Albert 
et les environs, 


TT / 

En toute probabilité un escadron 
de carabiniers montés, de quatre trou- 
pes sera avant peu autorisé avec St- 
Albert, Morinville, Rivière qui Barre 
et Stony Plain, comine quartiers géné-|, 
raux de chaque troupe. | 

Cet escadron complètera un régi- 
ment commandé par le Major Paton 
d'Edmonton comme Lieutenant Colo- 
nel, formé des escadrons À. d’Edmon- 
ton, B. de Strathcona, C. du Fort 
Saskatchewan et D. de St-Albert, 

Le Capitaine DeBlois Thibaudeau, 
ancien officier au 65ième Régiment de 
Montréal a été chargé de voir à l’or- 
ganisation de ce nouvel escadron, et 
les officiers suivant en forment les ca- 
dres. 


Major en commandement, Capt. De- 
Blois Thibaudeau. 
Capitaine d'EÉscadron, P. E.… Lessard, 
Lieutenant troupe No. !, St-Albert 
Fleury Perron. 
‘#2, Morinville 
Jos Deschesnes, 
3 Riv. qui Barre 
‘Stony Plain 
*J. J. Schell. 
Sergent major Auguste Lessard 
# Quartier Maitre Léo Savard 
Vétérinaire Hoi 


Lo [1 
+ 
2] 4 
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Aumônier Rev. H, Ethier 
Chirurgien Dr À, Blais. 


Nous ne saurions qu'approuver Fen- 
rôlement parmi les nôtres dans un 
corps militaire comme ci-dessous. 

Nous avons comme citoyens nos 
devoirs à remplir vis-à-vis du pays eb 
nous ne saurions permettre qu'un 
corps militaire lc*é dans un centre 
essentiellement canadien, fusse rempli 
par des citoyens d'autre nafionali 
té. - 

Eu outre des obligations peu onéreu- 
ses que l’enrôlement comporte, il y à 
pour nos jeunes gens plus de plaisir à 
faire parti d'un corps militaire qu'au 


Emo mm 
ses fers à la main ct ain cb toute palpitante | Te palpitante, 
songeant à son audace, 


pour moi, eë j'étais décidée ne jamais à 

recourir aux moyens extrêmes. Mais 
l'accident de Gilberte à modifié toute 
ma manière de voir et même de sentir. 
St votre antipathie est telle que vous 
ne puissiez vivre avec moi sans enirer 
dans des accès de fureur qu'il n'est 
plus de mon davoir de supporter, sépat- 
rons à l'amiable. 

Ni à l'amiable ni eutrement | ré- 
poudit-il en frappant du pied, 

—Ni autrement! Hb moi, je vous 
jure que si vous ne rendez pus suppor- 
table ma vié et celle dé ma fille, j'au- 
rai recours aux tribunaux. 

Malgté la fermeté de mon attitude, 
je m'uppuyais des deux mains sur le 
dosétér d'un fauteuil, car mon curps 
fléchissait de peutr'et. d'émotion. 

‘Mais Louis, quand il le vouluit, se 
domiñait parfaitement, Sa frayeur de 
la veille avait été extrême, et il était 
de ces hommes qui, aimant par-dessus 
tout la. correction extérièure, redou- 
tent coiuine un fléau l'opinion dn mon- 
de, TI] avait fallu tout l'emportement 
de sa pässion pour qu M] Jui donna Île 
publicité dun ‘scandale, et ln menace 
que je vennis de prononcer portait sue 
un fait Féalisable qui lui serait odieux, 
lors même que le procès tournût con- 
tre moi, 

-Ime semble, dit-il d'un ton glacé, 
que je vous prouve déjà ma patienve, 

C'est très-bien, rvépondis-je froide- 
dement ; et moi, je fais des vœux pour 
n'avoir pas à vous prouver que ma ré- 
solution est immuubhle. 

Je le Irissai à son étonnement et à sa 
colère, pensant que le leu couvait sons 
la cendre et qu'il éclaterait bientôt 
avec violencë, ‘ 

Mais le jour même, il déjour mes 
craintes on s'ubstenant de toute obser- 
vation quand il vit lu vieille Phiné trac 
verser le jardin de son pas trottinunt, 


&re chose. : Ù 

Le es amp annnel de douze j jours à la 
fin de juin ne saurait que développer 
chez les jeunes gens Pesprit d'initin 
tive,’ et nous sommes certains que 
HOUS AVONS parmi notre jeunesse tou- 
tes les qualités voulues pour en faire 
de bons soldats et leur promettre de 
soutenir leur réputation parmi Îles au- 
régi- 
inent. 

Le recrutement des troupes No. 1 

à St-Albert, No, 4 à Stony Plain est 
déjà au complet, Mais nous n'avons 
pu à temps avoir lu liste de ceux qui 
les composent. Le recrutement de la 
troupe No, 3 à Morinville sous Je 
Lieut Jos Deschesne se composera des 
hommes suivants 


Louis Fraikins 
J, D. F Morin 
VW. Meunier 
J. A. Granger 
P. Doran 
T. Lepine 
H. François 
N. St-Louis 
KR. À. Grenier 
N. Verrier 
À. Verrier 
J. B. Billo A. Chaput. 
J. Couture %, Dubuc 

A. Tellier, sit 


Les jeunes gens qui n'onb pas, don: 
né Jeurs noms ct qui désirernient, faire 
partie de l’une de ces tronpes ponr- 
ront donner leurs noms aux oafliciers 
plus haut nommés. 

accoutrement de sellerie et T'ani- 
forme sont fourni par Île gouverne 
ment eb ceux qui s'enrôlent, n’ont 
qu'à fournir leurs chevaux. 
Noël, Noël. 
———— 

Tous les enfants sont invités à ceri- 
re au Père Noël (Santa Clauss), qui 
a élu résidence chez Révillon l'rères, 

Dans cette lettre qu'ils doivent re- 
mettre entre les mains du Père Noël 
(Santa Claus), les enfants devront 
dire comment ils aimeraient passer la 
Noël. 

Les meilleures lettres vaudront de 
jolis cadeaux à leurs auteurs, 0 

Filles et garcons ne manquez pas 
cette superbe occasion d'avoir des é- 
trennes magnifiques. 


Art, Movin 
À. Bonin ‘  , 
Fr Gibeavlt”” 

. E, Cibouult 
% Rivest 
©. Desroches | 
G, Morasse °° 
W, Morasse 
E, Auger . 
A. Dubue Î* 
A Riopel  ‘!” 


Apportez tous vos lettres an Pére! 


Noël chez Révillon 


Frères. 


(Santa Claus), 


Petites Annonces : 


Informations—Ceux qui désire- 
aient avoir des 
les terrains au Pefit luc des Esclaves, 
pourront s'adresser à . 

GEO. MORIN : 
Petit Lac des Esclaves, Alta : 


ces CE 


Chevaux à vendre—Beaux che- 


vaux à vendre à des prix raisonna-. 
bles. M. Ed. Loisvau, 
MORIN VI LLE. 


Presse à foin— Une bonne pus 
| S'adresser à Geo.T.Bragg, AGENT LOCAL, Eox 56 EDMONTON, Alta, 


se à foin, en excellente condition, 
5300 Conditions faciles. Sacresser à 
T, Loiseau, MORINVILLE. 


Orgues et pianos— Réparations 
et accords de pianos, orgues, harno-: 
niums.— Henri Baron, chez E dmon- 


4 

. sH 

ton Music Co., rue Jasper. * 
ï 

; 


+ 


Ce vieux cœur fidèle avait fait taire! 


informations sur 


d. BURE 


PI Pise, Rue MobDougaill 
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: GEORGES 1e Grec 


“ Ouvrira sous peu ‘ 


Le Meilleur Magasin de Bon-Bons 
S de la ville duns la bâtisse du THÉATRE CAMERON sur la 
RUE JASPER 


Bons-bons, Fruits, Confiseries, Patisseries, etc. 
En Gros et en Détait 
livrés dans n'importe qu’elle partie de la ville. 


RES rires. DU D A D 6 2 


. ot ot 
ss on niatartetee Pinuirteses 


e, 4,0, + 
LOSC NES NE EE 


“Excursions dans l'Est par le . 
Canadian Northern Railway 


SEL 


ja : ; ; . : 
dEdiuonton à Montréal et Est, et retour. Bons pour trois mois. Tarif au pro- 
rata pour les endroits à l'Ouest de Montréal. 
+ Billets en vente du 21 Nov, au: Dée, 
Éetour—Les billets sont bons pour trois 1L0is et ce temps peut êlre prolongé 
iboyennant un faible montant payé à l'agent, 

L. Des arrangements peuvent étre canelus pour iuvéis à divers points. 


: Excursions aux Etats-Unis. # 


+ À St-Paul, Minnéapolis, Duluth, et autres endroits dans [owa, Missouri 
Îllinois, Nébraska, Wisconsin, 2 Billets en vente à toutes les stations dans 
Alberta et Saskatchewan, du 1 au 31 Dée, Billets bons pour Lrois mois, ! 


d 


Service excellent, service de wagons-lits et réfectoires de première claise 
Pour information complète, voyez où écrivez à 


Wrn. EE. DUNN, 


Agent des billets 
115 rue Jasper Telephone 225 
EDMONTON, Albérta. 


Voulez-vous vous batir ? 


Pour Estimés, etc. 


IREAULT, 


ENTREPRENEUR. 
(EDMONTON, ALBERTA. 


BOUTIQUE : deuxième rue, en arrivre des hureaux du COURRIER, 


Mountifield & Graves 


SUCCESSEURS DE 


Courtiers, Comptables, 


[v OYCZ 


- _ _ _ - = 


Jno. £. Grañham, & Co. 


| et Agents d'immeubles, 


EAUX : 534, Ave Jasper, 


ôté de l'ancien Bureau de Poste, + - - 
à côté , 


._ Western Canada Land Co. 


6,000 acres à vendre dans les districts de Stoncy Plain, livière Pembina 
Movinville, Beaver Lake, Vermilion et Saskatchewan. 


TEL 371. 


ae 


Edmonton Express & TransferCompany 


Frausport de malles et bagages, ete. effectué promptement. 
Déménagement de pianos et meubles, Charrovages, Hangarage 
ESF Nous n'employons que des hommes d' expérience. $ 


TEL 110 


EE 
LS 


ses fiertés habituelles par affection) 
pour moi, ét comme par le passe, ‘én' 
pit des événements, j'eus la joic, cha 
que samedi, de voirapparuilre sa chère 
et comique petite silhouette, 


CoRESS L'ÉTE 


Dem 


À continuer 


fine peut avoir qu’un |. 
seul résultat. [I laisse |: 
la gorge ef les pou: 
mons ou Îles deux à Ja, .: 
fois affectés. : Ee 


convient à fous fes âges: i. 
Petites doses. Guérit les = 
rhumes übstinés, [a toux, à 
lPenrouement et foutes les |” 
affections de la gorge ct, 
des poumons. Un excel- 
lent remède pour les en 


fantis. Prix: cn bouteille, ‘v 
li R BARIDON, Montréa, | E 


sr À. H. Allan parle Francai 


D ‘ 


Monsie 


ais 


720 âcres sur la ligne G. FT. P. à & 7.00 l'âcre 
160 % à S milles d'ici. ..... à 23.00 ‘“° 
320 (6 oàd “,.,,,,.àh 40.00 s 


et des lots de ville à bon 


N'oubliez pas de 


marehé, 
venir nous voir. 


Crown Real Estate Company 


H. MILTON MARTIN 


Profitez de l'offre 


mr 


M. Cutchbert Nairs, gérant de 
PAlberta Milling Co. fait une ofire 
que tous les fermiers de l'Alberta-nord 
devraient accepter de suite. 

M. C. Naim a remarqué qu'une 
grande quantité de blé, dans le dis- 
trict d'Edmonton et le long du C. N. 
R. était atteint de la carrie, smutty, 
maladie cryptogamique qui rend le 
blé noiret impropre à la consomma- 
tion. 

T1 est nécessaire de remédier à cet 
état de chose en changeant de scmen- 
ce. 
L'Aïberta Milling Co. offre d'ap- 
porter un semence cknisie de blé No.l 
dur, venant de Brandon, Manito- 
ba. 

Cette semence sera placée entre les 
mains des cultivateurs sans qu'il soit 
prélevé de commission par PAlberta 
Milling Co. 

Le blé sera du No. 1 dur eb com- 
prendra 90 pour cent de fyfe. 1] a été 
récolté par McKenzie frères dans leurs 
pépinières de Brandon. ° 

Le prix actuel du blé à Brandon 
est de 68e. le minot. Le prix du fret 
pour Edmonton est de 10.8c par mi- 
not de grain de semence. Le prix ap- 
proximatif est donc d'environ $0e. par 
minof, pris en gare. 

Les cultivateurs 
de cette occasion 


doivent profiter 
pour 
No. 1 qui a toujours une valeur plus 
grande sur le marché. 

Ils peuvent le faire sans grands 
frais en vendant le blé qu'ils avaient 
réservé pour la semence cten faisant 
remploi de l'argent provenant de cet- 
te vente, 

Les lecteurs de notre journal sont 
priés de se hâter car incessamment le 
le blé va monter et aussi parceque ln 
quantité de choix est forcément limi- 
tée. : 


Par suite d'arrangements spéciaux 


nos abonnés, n'auront qu'à nous adres- 
ser leurs demandes au bureau du jour- 
nal, nous les transmettrons à l'Alberta 


renouveler Messieurs. 
leur semence afin d'obtenir du blé dur 


Milling Co. Ils seront les premiers et 
aussi les mieux servis. 
dise. 


Qu'on se le 


d. ALMGN VALIQUETTE 


Cour Suprême, 


Le jeune d'Amour, ancien 
teur de malle sur Je C, P. KR, 


52,000. 


Les avocats Gariépv et Robertson 
présentérent sa défense et obtinrent 
son acquittement après de brillantes 


plaidoiries, 


Spruce Grove 


marne) 


La couche de neige qui recouvre le |' 


sol favorise singulièrement Île trans. 
port des grains à l'élevateur, Il s’ef- 
fectue très activement. 

Le commerce est prospère dans no- 
tre petite ville, MAL J. Dunn et Gé- 
déon Lasserte ont fait acquisition 
d'un concasseur pour le grain. Les 
cultivateurs désireux de fnire broyer 
leur grain peuvent s'adresser à ces 
messieurs. La machine est mue par 
un moteur à gazoline de 1% chevaux 
de force. 

Ce moteur fait aussi marcher une 
scie où les cultivateurs pourront con- 
vertir en planches leurs billots de 
bois. - 


% ÿ , 
Imperial Stables Company. 


anciennement Richelieu Stables Co. 


. 


Vous avons honneur de vous an- 
noneer que la Rivhelien Stables Com- 
puny vient de se transformer et de 
prendre le an de Imper tal Stables 
Company. ? 

La nouvelle compagnie est ‘au capi- 
lu de 825,900. 

Nous profilons de cette occasion pour 
vous remercier du  bienveillant patro- 


nage que vous nous avez donné, ct 
pour vous grier de continner com- 
me quer de passé, à nous honorer de 


de votre confiunce, 

Vous nous proposons de remanier 
le sertice de lounge rt de létublir sur 
des bases nouvelles afin de réponrire 
plus complètement ae exigences de la 
clientèle, 

a cet effet nous 
serrices disfinets : 

L'un comprenant des roifures uau- 


organisons (deux 


conduc- 
a CON 
paru, hier, sous l'inculpation d'avoir 
dérobé une Jettre chargée contenant 


LE COURRIER DE L'OUEST, 


cuses ct des chevanr splendides pour lu 
ville, l'autre, des voitures confortables 
et de bons cheraux ‘de ronte pour les 
voyages à la camps gne. 

A partir du 15 janvier, Flmperial 
Stables Co. sera en mesure d'assurer 


{des déménagements, transport de baga- 


ges v£ charrois de toute nature, 

Elle aura à cet effet nn matériel ab- 
solument moderne et des chevuux hors 
ligne. 

L'Imperial Stables Co. aura ses bu 
renux 182 Jasper Ave. On recevra là 
les ôrdres dr'toute nature. Les écuries 
seront toujonrs sises duns În &ième 
rue, 

Dans l'espoir que vous voudrez bien 
nous conserver votre bicnveillant pa- 
truonage, 

Nous avons l'honneur d'étre * 
Messieurs. 
Vos obéissants serviteure. 


° IMPERIAL STABLES Co. 
—— 


Aux Electeurs de la Cité d'Ed- 
monton. 


J'ai été requis par un grand nombre 
de contribuables, d'avoir à me présen- 
ter pour être échevin de Ja ville d'Ed- 
monton. Avant de demander l'appui 
des électiurs, il est nécessaire. me 
semble-t-il, de leur faire connaître 
mes vues sur certaines questions civi- 
nues importantes, qui intéressent l’ex- 
tension des taxes municipales. 

Quand on considère que des problt- 
mes très sérieux, tels que : de grandes 
compagnies de chemins de fer deman- 
dant des privilèges eb avantages spéci- 
aux, ln construction d'un système de 
tramway, le prolongement des aque- 
dues et des égoûts, le pav age des rues 
se posent, 

Toutes ces entreprises qui entraînent 
la dépense de milliers de dollars, for- 
cent chaque citoyen a suivre attentive- 
ment la manière dont ses taxes sont 
dépensées et lui font un devoir d'en- 
voyer au conseil des hommes d'af- 
aires. 

Si les citoyens d'Edmonton jugent à 

propos de m'élire je défendrais consci- 
encieusement les principes suivants de 
législation civique. 

10. Municipalisation de toutes les 
franchises ct utilités publiques, 

20. Législation civique honnête ct 
progressiv e, tout en pratiquant l'éco- 
nomie, 

Jo Je suis en faveur d'un service 
de tramway qui comprendrait une ligne 
de ceinture qui pourrait accommoder 
les parties de la ville éloignées du cen- 
tre et d’un système de billets de pas. 
sage au taux de & billets pour 2e 
pour les tranilleurs. 

do. Je crois quo les commissaires 
devraient être élus par le peuple, après 
avoir été élus pour deux ans d'eche- 


à nine \ 


ÉErS a) 


EQUAL RICHT.S 


Fo 
EAST EAWEST 


ÉNDS 


Aux Electeurs de la Gité c'Ec- 
‘ monton, 


meet 


Lars 


Mespauss et MESSIEURS, 


But 


: FOR 


FOR 


‘MILE 


ens, j'ai décidé de bmguer vos suffra- 
ges aux élections prochaines, comme 
candidat échevin. 

Cunsidérez mon prog'amme, si les 
réfurmes que je propose sont celles que 
vous attendez je scrai très heureux 


Depuis déjà longtemps Jhahite Ed-|si vous voulez m ‘accordiez votre vote 
monton ou j'ai acquis des intérêts con-{ et votre inflycnce. 


sidévables. 


Jui tquiours suivi de près les affai-? pouvoir pour suivre 
res municipales et je suis familiarisé | i je me suis tracé. 
assurés que j'appuierai toujours les 
projets tendant à faire d'Edmonton l& 
plus grande, la plus prospère et la plus 


avec lu plurart des difficultés . "qu ‘elles | 
offrent. 
Cédant au désir.de nombreux. citoy- 


i je suis élu, je ferai tout en man 
e le programme que 
. Vous pouvez être, 


NON ÈIFALEOMNERS ni P 


“apte 


1!) PERFECTION: Tor OUR 
t WATER :k SEWERAGE 
LOWER ELECTRIC RATE 


ÉQUITA BLE ASSESSMENT f 
OF OUR CITY .TAXES : 


M 'HETTER Poice PReTEC TION É 
d. AND HIGHER WAGES 


DAY. LABOÜR 
WEST END FIRE STATION, 


INSPECTOR FOR BREAD 


REASONABLE 


CONCERNSÉ ÎTO LOCATE 
iN OUR CITY 


INCINE RATOR 


WARD TSYSTEN ! 


SYSTEMS 


THE FORCE 


MEAT à MILK 


“INDUCEMENTS 
MANUFACTURING 


SE 


ce 
SS 


SERRE 
DS 


ONE 
CITY 


OUVTSIDE 
LIMITS 


E 


belle ville de l'Ouest, 
J'ai l'intention de vous voir person- 
nellement pour discuter avec'vous les 


diverses questions municipales, Mais 
il pourrait se faire que, malwré toute 
ma bnne volonté, je ne réussisse pas 
à vous voir, aussi je saisis cette occa- 
sion pour vous remercier d'avance de 
votre vote et de vobre influence, 


Je demeure votre 
obéissant serviteur, 


FRANCIS LANNIC. 


: 


JEUDI 6 DECEMBRE 1906 


vinat ct que le maire, pour devenir 
maire, devrait servir pendant deuxans 
comme échevin et ait été élu commis- 
taire, 

bo. Je suis en faveur d’un marché 
publie où les citoyens peuvent acheter 
directement du produsteur, et, si cola 
est nécessaire. d'agrandir la place ac- 
tuelle du marché, pour servir à cette 
fin. 

60, Je suis fortement en faveur 
d'encouraget les industrivs manufactu- 
rières en accordant l'eau, la lumière et 
les égoûts gratuitement, ct une exemp- 
tion de taxes pour 10 ans, pourvu 
qu'uue installation d'au moins $10,000 
soit étahlie ct qu'on y emploie 50 
hommes, 

70. Prolongement immédiat des 
tuyaux d 'aqueducs cb d'évoûts amélio- 


ce manifeste, je les considérerai d 
mon mieux quand l’occasion s'en pré 
sentern, si je suis élu. 

Comme le jour de l'élection est pre 
che, il m'est impossible de faire, per 
sonneflement, une campagne : si vou: 
approuvez les idées émises dans ce ma 
uifeste, faites-le moi voir en 
pour moi. ‘ 


Votre dévoué, 
d,. H. HETHERINCOTON., 


“THE CASH JEWELER ” 


MONTRES ! 


rations des conditions sanitaires de In | Mouvements # H'u/fñcm, ? T picr: 
ville. Boitier nickel—$ 7,50, 
So. Sans faire de réflexions sur le ‘or plaqué— 12.00, 


régimé actuel, ‘il serait possible d'a 
dopter un système plus moderne dans 
la comptabilité municipale. Je crois 
que l'on devrait donner au public, tous 
les ans, soit par la voie des journaux, 
ou de petits pawphiets,.un état détail- 
lé des recettes et dépenses du trésor 
municipal, afin que les contribunoles 
puissent savoir comment cb pourquoi 
leur argent x été dépensé. 

11 reste plusieurs questions de moin- 
dre importance qui sont trop nombreu- 


Bonnes montres pour les enfants, 
de $1.75 en montant. 


Ne manquez pas de venir voir nos éta 
lages avant d'acheter ailleurs. 


KENNETH C. PICKEL 


Hoxrloger, Bijoutier 
AVENUE JASPER 


Vis-hk-vis In 
Banque des Miw'chands. 


Ce qui ferait de belles 
EÉtrennes pour votre Epouse 
C'est LR Joli Piano 


ses pour que je puisse les inclure dum 


votant 


nouvelle bâtisse de la 


a ——— 
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EDMONTON WINE and SPIRIT Co, 


Agents Généraux, pour Alberta. ord, de l'eau minérale 
5 SHEBOYGAN ?”? 


ct de In fameuse bière 


‘6 BLUE RIBBON ?” 


Emntrepots, 1!x! x] rue Jasper. 


0002000896000008882D9 20usee0660300C6206070e 
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Une Surprise 


200 Biouses 


À la merci du Public. 


À l'approche des fêtes, nous croyons qu'il esb temps de faire 
profiter le publie d'une Grande Vente sans précédent 
dans le commerce de Blouses. 

Aussi nous vous offrons 200 superbes Blouses élégantes en 
peau de soie, soie japonaise el taffetas, Toutes ces Blouses 
sont des échantillons de manufacture, des modèles dont se ; 
servaient les voyageurs pour prendre leurs commandes, i 
Le style, la confection et la qualité doivent donc être de ! 
prauier ordre. De plus, nous, garantissons que sur le loi 
nous n’en trouvons pas deux pareilles. Les prix en sont ex- 
trèmenment bus, qu'on se hâte si an veut avoir le premier 
choix, car elles vont s'écouler rapidement. Les premiers ar. 
rivés seront les premiers servis. 


Toujours au grand magasin 


Gariepy & Lessard 


Edmonton, Alta. 


* Postes, 
DOUCE ax TK OX LC QX SCA GX se + SOC] Dx et 1 RES 


Téléphone 96 


MA Jef + A +, 
COLE ENTER ETS 


Made by ye olde firme of 


Helntzman & Co., Limited is well-known from the 


Âtlantic to the Pacific, 
‘The demand for -these instruments comes con- 
tinuously from the cultured classes of society, 


whose taste is not satisfied with anything inferior. 


Excels any piano 1 ever used._1/bani. 


Seuis Agents 


The DOUGLAS Co. Ltd. 


ff, Ave. Jasper Voisin de la Banque de Montréal 


ENGANTEURS et COUR. 


TIERS d'IMMEUBLES 


Terrains de ville, sites pour étallissenients 


commerciaux, Maisons, Fernics, 


Argent à Prêter 


EF Venez voir notre liste de propriétés à vendre, 


minletetetntntez Petteetestaste DOC sinieleieiepel tot tutest Josfnotost mtelnteteteeer Jefestonfortert tue 
È ï 
; x L'Encanteur : 
; SMITH : 
FE 

à Bureaux: 

ru 

The Seton Smith Co. 

à Avenue McDougall ï 
. Edmonton Boite P268 
où NA 
+ Vend tous tes Samédis sur Ki 
+ la place du Marché, des 4. 
+ Chevaux, | 


Vaches, 
Harnais 
Conditions faciler. TÆ£ 
Se charge aussi des encans de 
Fermes. L'encanteur le micux con- 
nu d'Alberta-Nord. 
Référence : 
The Canadian Bank of 
+ Commerce, Edmonton 
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Avez-vous déià 


ë Achelé ou vendu des propriétés immobilières, soit dans les terrains 


agricoles ou les terruin$ de ville à Edmonton ? 


Si non, prenez notre conseil 


Essayez, 


pour faire un bon marché sa- | 
tisfaisant, avoir de bons résul- l. 
tats et être traité honnêtement, 


: 


| ie 


il Ai 
| Th à Sc SL Co. "éimmeuntes 


AVENCE McDOUGALE, Edmonton 
Boite B, P. 368 


Voyez 


Tel. 250 


> s 14 : 

Propriétés de ville 

PRÉ ne 
Si vous désirez un bon terrain soit pour une résidence ou 
un établissement rommercial, demandez notre liste, 


Terrains : 
Nous avons 80,000 acres de bonne terre, dans la Vallée. 
de la Vermiljon à vendre de $8.00 à 515.00 de l'acre. : 


Fermes en exploitation 


Plusieurs belles fermes dans les environs d'Edmontun,' - 
dans les districts de ITorse Hills, Clover Bar, Agricoln, 
Morinville ct Stony Plain. _'. 


Tegler, Morris Co. 


| Courtiers généraux 
60, Ave. Jasper, EDMONTON, AÏEA, Vis-avisia Banque des Marchands 


Ho e 
CE 


Dsssessssssssssssssssss $ 
$ Richardson & Kirkpatrick $ 


Nous avons pour le présent la vente exclusive du 
Bloc 21 (River Lot 14) à de très faciles conditions. 
Les lots sont hauts et Ie terrain sec. 


Voyez nous uu sujet des 5 acres que trous of- 
frouns en vente, voisins des cours du GT P., 
à $100 l'acre, 
PRE EEP ARR TRRN RQ D ERNEST 
Argent à prétèr sur propriété de ville où ferme en exploitations, 
ennemies 
Nous avons des propriétés à vendre 
dans toutes les parties de la ville, 


66666668 


Votre demeure et vos meubles, assurés À un Laux remarque 
blerment bas, dans une des meilleures compaguies, 


$ 
5 Richardson & Kirkpatrick $ $ 


136 Jasper AVE. Phone 162 
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The Manchester House | 


L Le Magasin du Bon Marché 


DES . . - 


Pardessus et Claques, Chaussures dé 


Feutre, Pantouffies, etc. 


C'étuient de ces sortes de clochettes 
roses, qui croissent dans Pombre frai- 
“ che des gorges. 

Nouvelle Canadienne Tandis que je les contemplais, im- 


Je pris la lebtre que lon me tendait, 

et j'allai au jardin pour la lire. + 
En voici la teneur : 
Cher Ami.—Quand vous lirez ces 


ÉCRET DU CHALET CLOS. 


mt 


ES 


00000 


: INÉDITE mobile, un léger bruit extérieur me fit | lignes, je scrai sur la route de Mont- | ‘ 
° tressnillir.…. réal.  , ! ‘ S | re ! 
“ n | Je crus entendre les aiguilles sêches |. ‘“ Pardonnez-moi de vous quitter|. S n ne RS RS nr 
IT des sapins bruire sous des pas nou-|ainsi sans adieu... _ Depuis que l'agrandissement de notre magasin est terminé, nüug avons beauconp améliorer notre. rayon - pt 
Le demain, duns Ja voiture, qui | veaux. Je posais rapidement les fleu-|. ‘“ Elier, lorsque je vous ai prié de © dés Chaussures et nous avons maintenant un des plus grands.assortiments de l'Ouest. En achetant. en . 1, 
grandes quantités, nous payons moins cher et partant pouvons’ vendre à meilleur marché que jamais, 


vous rendre uu Chalet Clos, je pensais | Ds 
douloureux  secrot 


quand vous reviendriez ; vous eussiez 


ten nombreuse compagnie |rebtes et j'allai aur la galerie craignant 


lmportai comme on pourra s'en convaincre en venant faire une visite. 


lag des pittoresqies lacets de laque quelqu'un de mes compagnons eût 
; Mont Eméraude, javais un fsuivi le sentier délaissé du Chalet Clos. 


vous, confier le 


Bot re ue 
Ê E 


“ Clardez en souvenir de moi, en qui feraient de beaux cadeaux ‘de Noël. 8 


souvenir des heures courtes que nous 
passâmes ensemble, ces pauvres fleurs, 
je vous les donne, c’est ce que j'ai de 
plus cher au monde! 

. “ Encore une prière, jetez la clé, la 
petite clé ciseléc que je vous ai remise, 
dans guelque gouffre insonduble de 
ces Rocheuses maudites et tant ai- 
mées… On ne doit plus aller au Chaict 
Clos, la * Morte ? ne veut pas !...” 


ais respectueux d’un secret que voilé LL. Ce fut au vent, cause de mon 


pile, m1 , . 
avai s "e € & je | passager émoi, que je dus cette remar- : : ‘ 
avait pas encore confié, je |passag , que J Gros Caoutchoues 


Jon ne n° ) 
ne fasse fait un kerupule de chercher |que. . . … 
ke percer. ! Sous un léger souffle, que laissait 

Jessavais d'absorber mon esprit à pénétrer la porte ouvert, le voile du 
ontemplation du splendide paysa- tableau frémissait, comme mu pr une 
ge que nous traversions, | inviiblo main... . L 

Vers trois heures de l'après-midi, Un impulsif mouvement de curiosi- 
jous parvimes au sommet du Mont |té intense me rapprocha du chevalet, 
Eméraude : je quittai aussitôt la ban- certain qu'une mystéricuse corrélation 
de joyeuse de mes compagnons. existait entre les clochettes roses et ce 

J'avais résolu d'agir avec l'extrême | tableau, j'étendis la main. 
discrétion que comportait la particula- Oui, je l'avoue, humilié, j'étendis la 
rité de ma mission. main, mais le démon de la curiosité 

Je demundai à un des. guides,.le |m'épargna l'acte indélicat ; comme je 
chemin du Chalet Clos. * On mer dési- |[demourais là pétrifié à deux pas du 
gra un sentier à peine frayé qui Wétär- tableau, le bras étendu, hésitant, un 
fait à angle droit de.la route, et gra- souffle de vent plus violent,une raffale, 
visait une légère rampe boisée. s’engouffra dans le chalet, fit claquer 

Lorsque j'atteignis le rideau de le voile, le souleva et, complice de ma 

apins, derrière lequel, une masse con-| curiosité coupable, le rejeta en arrière 
fe entrevue me faisait, pressentir le| laissant à nu le tableau... 
Chalet Clos, j'eus une palpitation je! Ce tableau était un diptyque assez 
fsoue, je dus ralentir le pas, je m'ar- bizarre à première vue, car il n'existait 
rétai même quelques secondes je crois, | aucun point de rapprochement entre 
puis je continuai résolument. les sujets des tablettes. 

Et soudain, il m'apparut le Chalet L'une représentait le fameux lever 
Clos : je compris alors pourquoi les|de lune. D'ailléurs un superbe mor- 
habitués de ce lieu lavnient ainsi -dé-| eau de peinture ; le sujet, extrème- 
nommé !.. PONT TTTTT 7 | ment difficultueux par suite de k pro- 

Avec ses fenêtres et sx porte closes|-digieuse surcharge de teintes, était 
hermétiquement, oui c'était bien là le rendu avec une touche délicate, un co- 
logis où l'on ne revient pas ; le logis loris chaud mais non criard qui dé- 
dont une douleur mystérieuse à causé celait chez l'artiste, qui avait osé re- 
l'abandon, et qui dégage une impres- produire ectte sublimité, un véritable 
talent 

L'autre tablette était consacrée à 
un sujet intime : 

Une jeune femme vêtue de blanc 


Nous avons cette année un assorti- 


© 
(e) 
©) 
ste du À , ; l Je m'abusais, je. ne vi . : alors e “oui je ue a ‘ Chaussures de feutre” . re Cnoutehoues " 
pla notion, en me * imémorant, la le in'abusais, je: ne vis personne ; [alors compris pourquoi je ne pouvais © re Ÿ Pour dames, bon feutre, semelle épais- î CE 
. a “ : LUE a : ‘ im rt se Û : ps t H ÿ D ï | 5 He É 
 ngulière conversation qui précède, [le vent qui s'était levé subitement | moi même aller chercher ces fleurettes a Pour hommes, en bon feutre ‘ Cana. se. Très chics à 75c la paire, Pour hommes, tous les genres, 85c. à 
vive un rêve ; à maintes. reprises, [ainsi qu'il arrive en ces hautes altitu-|si ardemment désirées ! a da ” et “ dolge ”. Tout foutre ou avec _ SL.00 la paire. 
“ } . Ou n , , + . , . . . « 4 s 66 » 
me surpris gcrrant entre mes doigts [des avait brisé quelques branchages... |. “ Je le pensais sincèrement ; à cctte © converture de cuir. Prix en rapport à la Pantouffles “ Romeo 
. 4 D 1: à D ne Î s ue *. "44 eu 7 à 5 : * di sc k L ] ? 
petite clé du chalet, que m'avait] Rassuré, je rentrai ; je voulus re-| heure je ne puis plus. La nuit der- à qualité, de 2.25 à 45.00 la paire. , Pour dâmes, Pantoulfies genre. “ Ko- . Pour_Dames É 
. » . s 4 , Ï 1 
june Autrane, pour me bien convain- | prendre les fleurs, mais le geste que je] nière la ‘Morte ” à parlé Elle ne ë Chaussures de feutre meo ”, couleurs diverses, garniture en Nous avons un stock complet de bons 
g que, réellement, elle avait eu lieu, |fis demeura inachevé. veut pas... (e) , fourrure, 1,25 à 52.00 lapuire. caoutchoues, de 60e. à 85e. la paire, .! 
re cvidemment fort intrigné pari Je venais de constater un détail quil. “Je vous le demande, mon cher = Pour dames, nous en avons pour tous È 
J'étais évidemmen gué p q È Pour hommes 
L {einte rUMaNCsqUE de cette aven-| jusque là m'avait échappé. ami, au nom de notre amitié mutuelle, S CS 
a Ci 0 0 L ® s | +1 ] 1 2: F Q : 
Lire peu banale où j'allais jouer un] Le chevalet supportait un tableau | n'en veuillez point savoir davantage. © Un assortiment de jolies pantoufles, ; 
J a 5 
S . 
@ 
(e) 
(e) 
(@) 
(e) 


ment très complet de ces marchandises. 


Pour enfants 


Nous en avons de toutes espèces : le tout ons caoutchoucs, doublés ou non, 


he 


étant de qualité supérieure de; $1.75 à toutes les grandeurs ct tous les prix. 
« CPC CPE mn ms vire .i ‘ L _ A | 
goûts et tous les picds, de SE,75 à S4.30 9.19 la paire. et "', CGruètres 


. >» T4 Û 
air ardossus no 
la paire. es Pour hommes, gubtres en cuir épris ct - 


our Enfants ; Lock de Chcue ETS : eve cor . 

Pour Enfant Un bon stock de pardessus, :$1,50 la fort, 1.75 à 52,00 la paire. 
Un bon assortiment de chanssures de paire. re Le 

feutre, avec semelle de feutre ou de cuir. Pour diunes î 


Différents prix. 


Chatissons allemands 


CC 


Pour hommes et garcons, plusieurs 
genres eb différents prix, de 50e en 
iuontant, 


JEAN DE NOBON 
Legal, Alta, Novembre 1906. 


000! 00000000 00000)! 


Bons Pardessus : très’ confortables, 


tous les genres de $1.00 à $2,50 a pr. 


Pantoufiles do feutre 


O0O0, 


CUISINE FRANÇAISE.” 


me ) 


Oeufs au lait 


Pour six personnes 6 œufs, un de The Manchester House | _ Le Magasin du Bon Marché 


mi-litre de lait, ARE UE UE | 
: Ke) (CXeXeXe) Ke) 9001000000000900000000000040000000000000000000001000 
Mettez dans une casserole le demi- POCOOHOE08 DE - eee LOL PONES) | 


litre de lait avec 100 grammes de su- 
cre, long comme petit doigt de vanille, 
ou bien une cuillerée d’eau de fleurs 
d'oranger, ou bien encore . une feuille 
de lautier-lait, une petite pincée de 
sel. Lorsqu'il bout, retirez-le du feu et 
laissez refroidir. Cassez les œufs ; bat- 
tez-les bien, blanc et jaunes ensemble, 
mêlez-les bien avec le lait que vous 
avez mis réfioidir ; mettez ce liquide 
dans un plat ou des petits pots à cré- 
me ; faites prendre au bain-marie avec 
feu. dessus ou daus le four du fourneau 


son navrante de ruine neuve. 
La sauvage beauté du cadre en ex- 
‘aerbait encore le saississant effet. 


Nous avons lhonneur d'annoncer à nos-clients et au Public 


Les aiguilies sêches des sapins a- : : 4 cent 
que nous avons reçu les instructions nécessaires pour met- 


aient tout envahi; elles vecouvraient assise sur lu gulerie inême du chalet | éronomique. utct D: : 
dun épais tapis jaune l'étroite galerie, | clos: Ses mains croisées, appuyées sur : tre en vente la superbe subdivision urbaïne dite : 
saccrochaient aux fragiles découpures. ke balustrade légère, Je regard perdu 

…nconsciemment, durant que je au loin, elle paraissait absorbée dans Oeufs à la neige 


ul songe. 

Il y avait au bas du diptyque une 
signature eb une date : 

(. Autrane, 97 Août. 

C'était tout ;: l'étrange tableau ne 
livrait point son secret. 

Cependant, à l'examiner d'un peu 
plus près, je m'aperçus que la jeune 
femme tenait entre ses doigts enlacés 
un bouquet de clochettes roses, et ce 
bouquet, traité avec une minutie de 


suivais le senticr, j'avais sorti la clé du FE 
chalet de ma poche. Je m'approchai 
un proie à une extraordinaire émotion, 
ra main trembla en glissant le petite 
cé dans la serrure. j'ouvris…. 


Entremets sucré. 

Pour six personnes 6 œufs. 

Mettez sur le feu un demi-litre de 
lait avec 125 grammes de sucre, long ir 
comme le doigt de vanille ou deux Cette propriété voisine du plus beau et plus grand pare 
cuillerées d'eau de fleurs d'oranxer. l ville, commande une splendide vue sur la Rivière. 


L . , û + . , 

Tout d'ubord je ne distinguai rien. 
la pénombre qui régnait À l’intérieur 
du chalet ne lnissa entrevoir que des 


formes confuses à- mes yeux éblouis 
par l'irradiaute clarté du soleil. 


Pendant le temps que le lit mettra 
à bouillir, séparez le blanc du jaune 
des six œufs ; battez les blancs en 


Elle est plus près du centre de la ville:que la 21ème Rue 


Puis les objets se précisant sous le 
flot lumineux du jour, j'entrai… 

Dois-je le dire 2. j’éprouvai aussitôt 
une légère déception. D 

Non. certes, que: je m'attendisse à 
voir quelque chose de merveilleux ou 
de tragique, mais pou à peu, depuis lu 
‘elle, et veln en dépit du frein que je 
eilais de imettre-à mon: inagination, 
l'idée s'était faite obsédante. en: moi 
que dès la porte du chalct otiverte ui 
mu de‘ Pénigmatique ”  frapperait | 
MON ragard, 44 nt un M, Le 
. Etque voyais-je 2... Aux murs, sus- 
peuiluus un grand nombre ‘de tableau- 
ins représentant . desdites environ- 
tents, Puvre d’Autrane sans nul don- 
ie—je. me souvenuis l'avoir, vu .fré- 
Œuemment installé .daus-quolque: goin 
du parc: de l'hôtel, Lrossant:des .après- 
midi entiors—un.Jit de: repos surmon- 


détails qui tirait l’œil dès qu’on le re- 
marquuit, ce bouquet: était à demi dé 
lié, et l'on eût juré :qu'un partie des 
fleurs s'en étuit échappée... 

. D'un geste lent, sans quitter le ta- 
bleau des yeux,-je rabattis le voile ; 
il me sembla alors que l'irrésistible 
lien qui me rotenaic dens ce chalct se 
brisait, et. j'eus hâte de repartir. 

Je serrai précieusement les : fleuret- 
tes sauvages dans mon portefeuille ct 
après un dernier ‘regard au tableau 
voilé qui disparut dans Fombre -quand 
je ferniui la porté, je repris le sentier 
pour rejoindre mes compagnons, dont. 


1les éclats de l'exubérante gaité. mon- 


taient maintenant jusqu'à ce chalet 
de silence et de mystère !.. 


EC 


Lorsque nous rentrâmes à Banff 


té d’ : - « 
é d'un veltun; quelques tabourets de] ma première pensée fut pour Autranc, 


chène sculpté; un chiffonnier eb ià à {mon promicr désir, de le voir, 


droite, ce chevalet au pied duquol de- 


: 


Jo priui, dès lo hall, qu'on allât le 


*mionb être ces fleurs qu'Autrano avait, prévenir de mon retour ; ln. réponse 


4 LA) 0 , 4 
ëu l'étonnant désir de m'envoyer cher-{que me fit la personne 


cher. 


Je les vis, Vlles gisuicnt en désor- 


à laquelle je 
; : " 
m'adressai me stupélie : 

Monsieur Autrane n'est plus ici, 


dre sur , DCE : 
re sur le parquet, comme si elles se] Monsieur. 


fussent échuppées brusquement d’une, 
gnrbo.s ut 


Quoi he pe #44 ss ENTRE 


—Plus ei! Depuis quand ?.. 
… Monsieur Autrane eat parbi ce 


; : : : H D s , + se 
ü “© mé baissai, jo les pris. Quelques | matin même ct a laissé, ici à votre 
1068 sûc un : : : 
ne sêches se brisèrent sous la pres- adresse, une lettre que je suis chargé 
ik oné N , ' ; ! 
9h Un peu nerveuse de mes doigts. !de vous remettre, 


neige : qu'ils soient bien formes et se 
détachent complètement du, saladier 
où vous les battez. (Pour baëtre les 
œufs, il faut toujours se placer dans un 
endroit frais, sans .ccla on réussirait 
mal On les bat avec un balai de fil de 
fer où tout simplement avec une four- 
chette.) 

Lorsque le laië commence à. bouillir, 


faites tomber dessus, par une potite|. 
secousse sèche, une portion des blancs 


battus eu. neige que vous ‘aurez, au 


moyen d’un couteau, arrondi régulière- | 


mént de dessus : mettez-en autant 
qu'en peut porter-ln' surface du : lit... 
retournez-les au bout d'un instant,lais- 
scz cuire encore un .peu, retirez avec 
une écumoire et posez sur le plab où 
vous devez les présenter sur Îa table. 
Une fois tous les blancs cuits, retirez 
le lait de dessus lo fou, ‘joignez-y celui 
qui se sera égoutté duns Lo plat .où 
vous.uvez déposé les bluncs cuits, luis- 
sez refroidir. 

Battez les jaunes d'œuts que vous 
avez mis da uôté, mélez avec le läi qui 
devra être presque tout à fait froid. 
remebtez sur le feu eb tournez jusqu'à 
ce que cette crème est une certaine 
épaisseur, versez dans le-plat où vous 
avez mis les blancs cuits, mais. avec 
précaution, de manière que: les .blanes 
qui surnageront sur la crème restent 
bien blancs. 


us 


Son élévation permet de voir la ville dans toute son étendue. 
Achetez donc des'lots däns 


Si vous voulez augmenter promptement votre capital. 


Cette propriété se vend très rapidement. Îl faut se hater. 


: A partir de BOO. et au-dessus. 


_ CONDITIONS FACILES . ° 


Co. 
ou Anciens bureaux de C. H. Gibson . 
.. 44 AVENUE JASPER, 


Vis-à-vis la Banque des Marchands. . : Bureaux ouverts le soir 
: Pour p lusamples informations on pourra s'adresser à Me Ge Au bé DUC, à nos bureaux. 
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Le Courrier de l'Ouest 


Dose , . . ” 
Fulié par “ La Compagnie de publication du Courrier de l'Ourst. 


CONDITIONS D'ABONNEMENT : 


lan, $1.00, Six mois, 50 cts. 


PAYABLE INVARIABLEMENT D'AVANCE 
Tonte demnnde pour changement d'adresse doit être accompagnée de Ia somme do cinq cents. 


Toutes communications et lettres doivent être adressés : 
LE COURRIER DE L'OUEST, Boite 25, Edmonton, Alta. 


Jeudi, 6 Decembre 1906 


Le Discours de l'Honorable Roy 


———#——————— 


Ce n'est pas sans une légitime fierté 
que les Canadiens-Français de FAlber- 
ta, iront le remarquable discours de 
leur représentant au Parlement Fédé- 
ral, l'Honorable Sénateur Roy. 

‘Ce discours, dans son élaquence so- 
bre et précise, embrasse tout un vaste 
programme, 

. ‘Il met en relief les conséquences 
biènfuisantes qu'aurait, pour l'Alberta, 
. un traité ‘contracté avec le Japon, 
“traité qui ouvrivnit aux produits de 
inos champs et de nos industries futu- 
res les portes du marché de l'Occident. 
.- T'insiste aussi sur l'importance qu'il 
y a de ne pas gréver davantage les fer- 
miers dans le nouveau tarif douanier. 
 Onsent que le grand souci de notre 
sénateur est de travailler de toutes ses 
forces au développement de notre pro 


vince, tout en protégeant avee sollici- 
i tude Les intérêts des cultivateurs. 

IL est reconfortant pour nous tous, 
de voir les intérêts de notre région 
placés entre les mains d’un homme 
actif et énergique, qui apporte dans 
l'accomplissement de son devoir, Par- 
deur des jeunes ans et la pondération 
d’un esprit éclairé. 

En rendant à Six Wilfrid Laurier 
un juste hommage, l'Honorable Séna.- 
teur Roy a bien été l'interprète des 
sentiments de la population de lAl- 
berta et plus purticulièrement des 
Canadiens Français. 

Ces derniers savent ce qu'ils doivent 
à l'esprit large et tolérant du Premier- 
Ministre et lui ont Ilégué son juste 
tribut d'admiration et de reconnais- 
sance. 


L'Etat Patron 


———— 


Au cours de la discussion de l'a- 
‘dresse en réponse au discours du trô- 
ne, AL DBorden a interpelé le youver- 
nement au sujet de la grève de Leth- 
bridge. . 

” Cette grève malheureuse prive de 
charbon un des districts les plus popu- 


soit rangé de l'avis du chef de T'oppo- 
sition, il aurait nécessité une longue 
péricde d’études, l'établissement d’une 
juridiction nouvelle, ete., etc., car en 
fin on ne peut pas enlever d’un trait 
de plume la propriété d’un partieulicr 
pour la conférer à l'Etat. 

Les habitants de l'Ouest, s'ils n’a- 


leux dela Saskatchewan. Les habi- 
tants réduits à brûler le bois de cons-|vaient que les idées de M.  Rorden, 
truction d’abord, puis les meubles et | pour faire cesser la greve des mines 
enfin le grain, sont maintenant dé- risqueraient fort de mourir de froid. 
pourvus de combustible. Non seulement le moyen n'est pas 

Comme nous l'avons déjà dit, le | Pratique mais il est dangereux. | 
gouvernement provincial de lu Sas. Il abonde autant que faire se peut 


katchewan et le gouvernement fédé- dans la doctrine sociuliste le plus 
ral ont engagé des pourparlers dans dangereuse, desti-dire la substitution 
le but de trouver un moyen pratique de V'Etat au par Hculier. . 
de faire cesser la grève. Tout porte| L’extention exagérée de la fonction 
à croire que cette dernière va bientôt | gouvernementale est un danger. Elle 
- être terminée. diminue l'initiative individuelle et ne 
Cependant le chef de l'upposition a peut étrele Fa de d tue ; ant 
tenu à exposer son avis sur la situa- | pen a dites e ce è posa de "1 
tion et à dire ce qu'il croit être Je[# faire violence aux habitudes de la 


méilleur moyen pour mettre fin à cet- population et à la nature de l'être hu- 
te sifuation douloureuse et empêcher PU: faut | évid b ré 
qu'elle se renouvelle. Voicien quels ne dé . pee loon rs É Fr € 
termes il s’est exprimé : “Je crois que| ter aux idées de l'opposition, plus 
le gouvernement serait justifiable de d'nportances qu'elles n'en ont, mais 
prendre charge des mines de charbon les paroles de M. Borden venant ep Va 
de l'Ouest, afin de prévenir les pertes Les sliscours te "À ner u terre, 
de vies et les souffrances hovribles qui nous montrent que arti conserva 
menacent la population de ces ré- teur, évolue dans du socialis- 

o° # " me. 
gions. , . 

“Le moven n'esb pas pratique car, en Ce n'est certainement pas comme tel, 

ÿ SE pas pratique car, qu'il réussira à regagner la confiance 

supposant que le gouvernement se | de l'opinion publique. 


Les Elections Municipales 


a ———— 


Jamais plus qu’hier soir n'est appa- | mes,manifestes ou appels aux électeurs, 
ru,'plus nettement, l'intérèt que por-} qui ornent notre journal aura vite Ait 
tent Jes citoyens d'Edmonton à l’ad-|de les convaincre que tous les candi- 
ministration de leur ville. duts ent le même programme, ne va- 

C'est en présence d’un millier d'élec- | riant que sur les questions de détail. 
teurs que les 14 candidats au Conseil| Un programme vaut ce qu'il vaut, 


et les 3 candidats à la Mairie ont pré- Souvent pas grand chose, car il est im- 
senté leurs programmes, possible à un candidat de prévoir les 


Devant la foule attentive 17 évènements qui peuvent survenir du- 

cours ont été prononcés : rant l'année civique, évènements qui 
Nous croyons que cette abon dance quelque fois modifient du tout au tout 
u uote on la façon première de penser 

de : paroles est plutôt faite pour em- 07 P P oi 

bärrasser les éle2teurs, I! faut donc renoncer à chercher des 
‘En effet. à part une où deux varian indications dans les programmes et 
= 3 arian- + FE 

tes, d’ailleurs sans s'ande originalité, purtant de l'idée que tout le monde 


dis- 


les candidats ayan6 à trailer les mé- 
mes sujets se sont tous répétés, 

Chacun d'eux a déclaré qu'il était 
l'homme tout désigné pour soutenir les 
intérêts sacrés de ses compatriotes, les 
uns arguunt leur jenne Âge et leur 
vigueur, les autres leur âwe mûr et 
leur expérience. 

"Plus que jamais, s'est montré 
l'inanité de ces joutes oratoires, où un 
homme de grande valeur, mais peu 
éloquent ou timide, produit un piètre 
effét sur l'auditoire, pendant qu'un au- 
tre, nul, mais bavard, l'enlève par ses 
périodes fleuries où par ses suillies 
amusantes. - 

Nous süpposons d'ailleurs que les 
électeurs ont assez de bon sens pour 
ne pas tirer de ces réunions des con- 
clusions en faveur ou à l'encontre des 
candidats. 

- Un. coup d'æil jeté sur les program- 


T'abondance de matières arrivées au ! 
dernier moment, abondance due à 
l'ouverture de la campagne municipa- 
le dans notre ville nous à eripêché.de 
donner dans notre dernier numéro le 
compte rendu-de l'ouverture de la ses- 
sion législative. U 
nce; du discours du Trône 


an 


|ceux qui. par leurs connaissances, leur 
| énergie et leur probité à toute épreuve, 


i vue 


Ouverture de la Session Legislative 


connait les besoins de la ville et que 
tous les citovens veulent travailler à 
sa prospérité et sun développement, il 
faut chercher des indications dans la 
valeur personnelle des candidats, 

lecteurs, l'heure est grave. Au 
point atteint pur notre aité, une mala- 
dresse peut avoir les pires conséquen- 
ces. Recueillez-vous et sentez toute 
l'imprrtance du bulletin que vons allez 
déposer dans l’urne. 


| line doit contenir que les noms de 


seront capables . d’adininistrer saine- 
ment notre cité, eb par leur largeur de 
et leur initiative, activer 
comme il convient son développement. 
Comme nous le disious dans notre der- 
uier numéro, ne vous Juissez guider 
par aucune considération autre que In 
grandeur et la prospérité de notre 
cité. 


qui est le programme résumé des tra- 
vaux à effectuer pendant la session, 
n'échappe à personne. Nousle repro- 
duisons in evtenso. 

lu extenso aussi nous reproduisons 
le remarquable discours prononcé par 
l'Honoruble Sénateur Roy, réprésen- 
tant de notre province an Sénut: ‘1: 


it He 


UB COURRIER DE L'OUEST, 6 DECEMBRE 1906 


Troisième SussioN, D PARLE- 


MENT, 


Le jeudi, 22 novembre à trois heu- 
res pm. Son Excellewe le Gouver- 
neur Général s’est ren lu, avec le céré- 
moniul ordinaire, à lu salle du Sénat, 
où il a pronoucé le discours suivant : 
Honoraliles Messieurs du Sénat : 


Messieurs de la Chambre des 
Communes : 


En ouvrant la troisième session de 
la dixième législature du Canada, je 
tiuns à vous féliciter de la prospérité 
sans égale qui règne dans Loutes les 
parties du pays. La récolte a été abon- 
dunte, le commerce nvec l'Angleterre 
et l'étranger continue de se développer 
chaque année, ot tout indique que cet- 
te progression va durer encore de lon- 
gues années, 

Le nombre d’immigrants qui cher- 
chent à s'établir au Canada continue 
aussi d'augmenter taus les ans, et il est 
très satisfaisant de constater que, du- 
rant la dernière saison, il en est venu 
des Iles Britanniques une proportion 
plus considérable que dans le cours 
d'aucune année passée. 

. Pendant les vacances qui ont suivi 
la dernière session, j'ai visité les qua- 
tre provinces de l’ouest et j'ai été très 
heureux de remarquer le grand pro- 

rès qui se fait dans le développement 
de ces riches sections du Dominion. 
J'ai trouvé la population de FOuest 
contente de sa prospérité, pleine d'es- 
pair et de confiance dans l'augmenva- 
tion future de su richesse agricole et 
industrielle, 

Le recensement quinquenal que l'on 
a fait récemment dans l'Alberta et la 
Saskatchewan démontre que ces pro- 
vinces ont maintenant druit à ce que 
leur représentation dans la Chambre 
des Communes soit augmentée. Un 
bill ayant pour objet de donner effet à 
ce droit sera soumis à votre approba- 
tion, 

Conformément à ce qui a été annon- 
cé …am cours d'une précédente session, 
vous allez être priés d'étudier un bill 
ayant pour objet la revision du tarif 
des douanes, 

T1 va falloir la sanction du parle- 
ment pour dornec un effet légal au 
traité conc'u avec l'empire du Japon. 
Un bill à cette fin seru soumis à votre 
approbation. 

es produits et les objets manufac-. 
turés du Canada, étalés à l'exposition 
internationale qui a eu lieu récem- 
ment à Milan, ont beaucoup attiré 
l'attention et on a la ferme confiance 
qu'il va pouvoir en résulter une aug- 
meptution considérable de notre com- 
merte avec l'Europe centrale et méri- 
dionale, 

Les autorités navales ayant renoncé 
à l'usage de l'arsenal de marine d'Ha- 
lifax, ila été proposé de le céder au 
gouvernement du Canada. L'offre a 
été acceptée et l'arsenal va mainte- 
nant être utilisé par le département de 
la Marine et des Pêcheries comme ba- 
se de ses opérations concernant les ai- 
des à la navigation. 

Vu que, depuis qüelques années, 
nombre d'immigrants ont été induits 
à venir au Canada par de fausses re- 
présentations fuites dans le Royaume- 
Uni, un article a été ajouté au ‘ Mer- 
chants Shipping Bill ” maintenant de- 
vant le parlement impérial, à la de- 
mande du ministre du Travail, pour 


{assurer la punition de quiconque sera 


trouvé coupable de cette ofYense. 


Messieurs de la Chambre des Commu- 
nes : 


Les comptes du dernier exercice se- 
ront déposés devant vous. Je suis heu- 
reux de dire que le revenu s'est élevé 
de beaucoup et a donné de quoi faire 
face non seulement aux dépenses ordi- 
naires, mais aussi, dans une large me- 
sure, aux déboursés imputahles sur le 
capital. 

Les estimations budgétaires pour le 
prochain exercice seront déposées de- 
vant vous prochainement. 


Honorables Messieurs du Sénat : 


Messieurs de la Chambre des Com- 
munes : 


Mes ministres ayant recu une requê- 
te eux adressée conjointement par 
les gouvernenients des différentes pro- 
vinces et demandant laugmentation 
des subventions accordées aux provin- 
ces, il s'est tenu récemment une confé- 
rence où les raisons favorables à l'oc- 
troi d'une aîde supplémentaire ont été 
exposées et discutées à fond. Un pro- 
jet de résolutions basées sur les con- 
clusions aux-quelles mon gouverne- 
ment en est arrivé, sera soumis à vo- 
tre considération. 

On va déposer devant vous des bills 
ayant pour objet de modifier les actes 
relatifs aux élections, l'acte des postes, 

‘l'acte des Lerres fédérales, un bill 
ayant pour objet de rendre plus effica- 
ces le contrôle et l'inspection des con- 
serves alimentaires canadiennes, des 
viandes et du poisson, un bill concer- 
nant la vente et la fabrication des re- 
mèdes brevetés ; et aussi un bill ayant 
pour objet d'améliorer la loi relative 
aux jeunes délinquant. 

On s'attend que le rapport dela com- 
mission chargée de faire enquête au 
sujet des opérations des compagnies 
d'assurance va étre bientôt prêt ; quand 
il le sera, on le déposera sur le bureat 
de la Chambre. 

Aux sujets que j'ai mentionnés vous 
allez accorder, je l'espère, voire plus 
sérieuse attention, et les mesures qui 
vont être soumises à votre approba- 
tion contribueront, je l'espère aussi, 
à assurer le bien-être et le bon gouver- 
nement de notre beau Dominion, 

————$ ——— 

L'Honorable Sénateur Roy prié 


cours du Trône, prononca quelques 
mots en anglais pour annoncer qu'il 
parlerait en français. Il fit aussi une 
rapide analyse de sou discours pour en 
faciliter la compréhension à ceux de 
ses collègues peu familinrisés avec Ja 
Jangue française. Jin termes émus, il 
parla des Mon. Sénateurs Vidal et 
Kerr, décédés, “après avoir donné le 
bénéfice de leur expérience et le meil- 
leur de leur vice au service de leur pa- 
trie.” 

Puis il parla en ces termes : 
HONORABLES MESSIEURS, 

J'apprécie personnellement, el j'ar- 
révie pour ma province lhonneur que 
e gouvernement me fait en me deman- 

dant d'appuyer l'adresse en réponse au 
discours du Trône, 

Je suis que ina courte expérience 

parlementaire ne me permettra pas de 
tendre justice: à la tâche que Jai nc- 


ceptée de remplir, mais je compte que 
vous serez indulgents, pour un débu- 
tant en politique. - 

Venant d'une des provinces de 
l'Ouest, j'ai éprouvé un sentiment de 
flerté et de reconnaissance, en enten- 
dant Son Excellence, dans un des pre- 
miers articles du discours du 'rône, 
déclarer au Canada tout entier la gran- 
de satisfaction qu’il avait épronvée en 
visitunt nos belles provinces de l'Ou- 
est. . 

Chez nous, nous éprouvons une vive 
satisfaction chaque fois qu’on nous 
apprend qu'un sénateur où un député 
des vieilles provinces doit visiter 
l'Ouest, + 

Pour bien comprendre et bien s’ex- 
pliquer: lu prospérité merveilleuse dont 
jouit le Canada tout entier, il faut 
avoir traversé les fertiles prairies du 
Manitoba, de la Saskatchewan et de 
l'Alberta. - 

Pas un de nos législateurs n'est reve- 
nu de ces nouvelles provinces, sans 
avoir reconnu combien juste el sage à 
été le gouvernement, durant les dix 
devnières années de son administra- 
Lion, en inauguraut une politique ag- 
gressive d'imnigration, en accordant 
généreusement à ces provinces des 
moyens de transport plus faciles et en 
mettant fin à un monopole désastreux, 
qui, jusque là, avait pressuré l'Ouest. 

Honorables messieurs, chaque dollar 
que vous dépeuserez dans l'Ouest, rap- 
portera le centuple au budget du Cn- 
nada, . 

À ceux qui trouvent que la politique 
du gouvernement a trop d'aupleur, 
j'opposerai cette maxime d'un grand 
écrivain français, Littrédisait: *‘11 faut 
entreprendre comme si l'on disposait 
de l'éternité, il faut travailler chaque 
jour comme si, devant mourir le len- 
demain, on 1edoutait de luisser l’œuvre 
inachevée.” 

Honorables messieurs, nous avons 


encore des millions d'acres de terre à 


cultiver, La Colombie Anglaise et 
l'Alberta eXploiteront, un de ces jours, 
les plus grandes houillières du monde, 


Nous allons bientôt couvrir le marché 


américain du produit de nos lues et de 
nos rivières. 


notre pays. 


Je le répète, honorables messieurs 
des vieilles provinces, les sacrifices que 
vous crayez vous imposer, en aidant 
au développement de l'Ouest, sont réel- 
lement des faveurs que vous vous ac- 


cordez, 


Je suis heureux de constater que Je 
gouvernement à bien compris la vérité 


de ce principe, 


Des gisements de miné- 
rai et de pétrole n'attendent que l'ex- 
ploitation, pour donner la richesse à 


un traité avec Pempire du Japon, 
Cetie nouvelle va remplir d'espérance 
tous les colons des provinces de l'Ouest. 

Je suis un de ceux qui croient que 
les pays d'Orient sont Le marché natn- 
vel pour les produits de In Colombie. 
Anglaise, de in Saskatchewan et de 
l'Alberta. 


Faute de marchés rapprochés, et À 


cause des frais de transport exagérés à 
couvrir, nos cultivateurs de l'Alberta 


et de la Saskatchewan ont souvent nc- 


cumulé le produit de leurs fermes d'an- 
née en année et ont fini par le sacri- 


fier. 
Honorubles messieurs, d'ici n cinq 


ans, les blés de l'Alberta et de lu Sue 
à 


katchewan seront manufacturés 
Vancouver et à Prince Rupert el expé- 


diés vers l'Orient pour In consommiane 


tion, Ce jour-là les cultivateurs de 


l'Ouest seront moins craintifs, ils ense- 
menceront deux fois et trois fois plus 
grand de terrain et ils recevront pour 


leurs produits des prix plans rémunért- 
teurs, 

Suivunt moi, ce serait presque un 
crime que ne pas donner notre appui 


au gouvernement, pour Jui permettre 


de mener à bonne fin cette politique 
vraiment nationale, 
Un autre article du discours du Trô- 


ne annonce que. le ministre du com- 
merce s'est occupé de faire protéger 


une classe d’immigrants qui, parait-il, 


viennent au Canada, attirés par de 
fausses représentations qui leur sont 
faites par des gens trop peu scrnpn- 
Cette mesure sage est certaine- 


leux. 
ment digne des plus grandes éloges. 


Nous n'avons pas besoin ‘dans notre 
pays si prospère d'nnc population dé- 


sappointée et protestatuire. 
ous avons aussi à considérer les ré- 


solutions adoptées à la conférence des 
premiers-ministres, et je ne doute pas 
que leurs réclamations soient enten- 


dues, 


Je suis heureux de constater que les 
beaux rêves de notre ami des Mille-Tles 
Je me pet- 
mettrai mème de l'en féliciter, car il 
me semble bien que les paroles patrio- 
tiques qu'il prononçait en 1905 ont di 
favorablement impressionner le gou- 


vont bientôt se réaliser. 


vernement., 


lectorale, 


mais ceux qui la 
ètre sévèrement punis. 


Nous aurons aussi à prendre en con- 
sidération un amendement à la loi é- 
Connme il a été si bieri dit 
hla Chambre des Communes, la loi 
telle qu'elle est n’est pas si mauvaise, 
X violent devraient 
Je suis un de 
ceux qui croient que le vote ohligatoi- 
re serait un remède efficace aux maux 
dont on souffre dans le moment, et je 


seruis heureux de voir cette question 
discutée au parlement, afin de savoir 
si oui ou non, il est praticable, 


. Honorables messieurs, je ne veux 
pas terminer sans vous assurer de la 
grande satisfaction que j'éprouve à sa- 
voir que nous aurons à discuter, eb à 
sanctionner un projet de loi concer- 
nant kr vente et la production des mé- 
decines brevetées, 


‘ Honorables messieurs, cette loi de- 

mande votre plus sérieuse considéra- 
tion. Si il est important de lJégiférer 
pour assurer le bonheuret la prospéri- 
té du peuple canadien, il me semble 
qu'il est cent fois plus patriotique de 
protéger la vie de nos enfants. 


Je parle un peu en connaissance de 
cause, j'ai étudié cette question de la 
mortalité chez les enfants. et il faut 
se rendre à l'évidence. Les médeci- 
nes brevetées ont été trop souvent la 
cause de terribles désastres. C’est 
pourqnoi, hon. messieurs, je crois qu’il 
est de notre devoir, surtout à ceux 
d'entre nous qui appartiennent à la 

rofession médicale, de nous préparer 
à passer une loi, je ne dirai pas prohi- 
bitive, mais qui donnera une protec- 
tion complète, au moins à ceux qui ne 
peuvent pas se défendre, nos petits en- 
fants, 

ll est à désirer que le rapport de la 
Commission chargée de s'enquérir des 
méthodes employées dans l’adminis- 
tration des compagnies d’assurs nces 
viennent, devant nous, durant la pré- 
sente session. La population eanadien- 
ne est reconnaisstinte au Gouverne- 
ment pour la manière expéditive, im- 
partiale et ferme dont cette enquête a 
été conduite, S'il est une protection 
que la population 4 le droit d'atten- 
dre du gouvernement de son pays, 
c’est hien celle de ses économies, Et 
ceci est encore plus vrai, quand il s'a- 
git des économies laissées aux veuves 
et aux orphelins. 


Jusqu'ici la Commission d'enquête 
n'a rien découvert d'assez grave pour 
donner raison à notre population de 
s’'alarmer, Sans doute nous aurons à 
considérer quelques abus de confiance 
et à amender là loi de imanitre à ce 
queces abus ne se renouvellent 
pas. 

ITonorables messieurs, le peunle ca. 
nadien se réjouit de la prospérité bien- 
faisante dont son pays est comblé. A 
quoi devons-nous cette prospérité ? A 
la providence sans doute. Mais dans 
les choses matérielles, comimne dans les 


Le discours du Trône, que nous avons 
devant nons, en donne la preuve, Cha- 
cun de ses articles traite de questions 
qui tendent, plus où moins, à continuer 
le développement de l'Ouest. 

Le gouvernement, avec le concours 
du ministre de lintérieur, l'un des 
homuues les mieux qualifiés pour diri- 
ger les affaires de l'Oucst, se prépare à 
augmenter et à améliorer notre service 
d'immigration. 

Le recencement quinqueunal, auto- 
risé par l'Acte d'autonomie des provin- 
ces, vient d'être terminé, Ce revense- 
ment démontre que les nouvelles pro- 
vinces ont maintenant le droit à ce 
que leur représentation à la Chambre 
des Communes soit augmentée. 

Je vais maintenant traiter une ques- 
tion des plus importantes que nous an- 
rons à étudier durant la présente ses- 
sion. Le discours du Trône annonce 
un projet de lôi agant pour objet la ré- 
vision du tarif des donanes, 

La population de l'Ouest est confi- 
ante que le gouvernement ne fera au- 
eun changement radical au tarif des 
douaues qui pourrait compromettre Ir 
plus belle industrie du Canada : l'agri- 
culture, 

La classe manufacturière du pays 
fait, en ce moment, des instances au- 
près du gouvernement pour obtenir 
une plus grande protection pour ses 
industries. . 

Honorables messieurs, il est du de- 
voir du gouvernement de protéger nos 
industries canadiennes dans une me- 
sure raisonnable. 

D'un autre côté, espérons que le gou- 
vernement canadien ne commettra 
jainais l'erreur, tout en tenant compte 
des principes d'économie naturelle, 
d'établir chez nous un tarif à la mode 
Dingley, qui créerait nu Canada ces 
monstruosités qu'on appelle les trusts, 
qui sont en train de pressurer le peu- 
ple i&unéricain, et de faire perdre leur 
individualité à un grand nombre de 
citoyens des litats-Unis. 

L'industrie lu plus intéressante à pro- 
téger au Canada, pour plusieurs années 
a venir, estl'agriculture. Quand vous 
aurez fait rendre au sol canadien tou- 
tes les richesses qu'il détient, nos in- 
dustries nationales auront grandi daus 
les mémes proportions. Du reste, 
honorables messieurs, je ne sache pas 
que le Canada ait eu beaucoup à sonf- 
frir du tarif Ficldiug, si on le juge 
d'après les résultats obtenns, ce tarif 
semble plutôt convenir à tous les 


d'appuyer l'adresse en réponse au dis-| 


grands intérêts de notre peuple, 
Pour prouver ceque j'avance, avec vo- 


tre permission ,honorubles messieurs, je 


me servirai d’un petit tableau que je 
trouve dans un de nos grands guotidi- 
ens de la province de Québec. 

En parlant du tarif J'eilding, ce jour- 
nal dit : “Le tarif Fielding à provoqué 
et déterminé dans notre vice économi- 
que des résultats merveilleux, se tra- 
duisant par les augmentations suivan- 
tes : 


Commerce extérieur 1094p.c, 
Esecompte dans les banques  JJ41 * 
Traffic des chemins de fer 1:24 
Dépors dans les banques 156 + 
Actif des banques 136 


Ef il continue :—Est-il vraiment con- 
traire au hien public, ce tarif Fielding 
qui a augmenté le volume de notre 
commerce de 311 millions dans dix 
ans ? 

Est-il vraiment si mauvais ce tarif 
qui a porté l'exportation de nns pro- 
duits manufacturés de #9,365,#D4 à 
$14,561,112 ? , 

Est-il vraiment si désastreux ce tarif 
Fielding qui a permis à l'épargne popu- 
live d'accroître ses dépôts dans les 
banques, en dix années, de $219,920,- 
955 ?” 

Non, honorables messieurs, le peuple 
canadien, émerveillé des résultats obte- 
nus, à coufiance que la révision propo- 
sée au tarif des douanes, ne compro- 
mettra en rien les intérêts génèraux du 
pays, ef améliorera plutôt les intérêts 
particuiiers aux différentes clusses de 
notre population. 

: Honorables messieurs, j'en suis ren- 
du à traiter un article du discours du 
Trône qui.intéresse, au plus haut 
point, le Canada {ant entier, mais 
peut-être plus particulièrement les po- 
pulations de l'Ouest. . ; 

Le parlement canadien va être appe- 
16, durant la présente session, à ratifier 


LE L rt ; n 


choses morales, la Providence emploie 


des miuistres pour arriver à ses fins. 


, La politique sage et prévoyante du 
Gouvernement, voilà le moyen dont 
s'est servi la providence pour arriver 


à combler le Canada de tous les dons, 
qui rendent notre peuple si heureux, 
I v a aussi une autre raison, hon. 


messieurs, pour expliqner 1 prospéri- 


té et le bonheur du peuple canadien. 


Ils sont dûs À la paix, à l'harmonie, et 


ñla bonne entente qui règne parmi 


les différentes races qui forment la na- 


tion canadienne, 


Les préjugés insensés qui existaient 
de part et d'autre, il ya dix ans, sont 


presque disparus, À quoi devons- 


nous cette bienfnisante snélioration ? 


Nous la devons, hon. inessieurs, à la 
politique de conciliation, aux idées 
vraiment uationtles du libéralisme 
cnnadien dont l’un des chefs les plus 
accrédités est le très honorable Sir 
Wilfrid Laurier, 

Pour ma part, je fais un rûve, cest 
de voir dans l4 province d’'Alberta, 
sur les rives fertiles de la Saskatclo- 
wan, où cette politique de conciliation 
a surtout pnrié ses fruits, tn imonu- 
ment représentant Gir Wilfrid Lau- 
rier, apportant auxnouvelles provincés 
des paroles de paix et conciliation. 


Voyez ces prix: 
2 lots à {4 bloe de la Jasper, #1,000 
chaque. Plusieurs View lots” À SO50. 


+ heaux lats sur lave, Syndicate, prix 
raisonuables et condititons faciles, 
800,00) acres de tem inns Vermitlon, 
à vendre de $8,00 à #15.00 de l'acre, 


S'adresser à 


The À. E. Brunelle Co. 


822 First St. 


; Une Gauserie sur les dents ! 


free 


On considère aujourd’hui comme né- 

cessnires et non comme superilnes les 

opérations dentaires. 

DCE CL 
Les dents jouent un râle important 
dans la conservation de lu santé. 
. ee | 

est une économie que de pouvoir 

faire romplacer des dents carices,: d'a. 

près les méthodes modernes, à un 
‘ prix modéré, 
on LL) 

Nos consultations sont gratuites et 

prouvent que vous pouvez économiser 

de l'argent on veaant nous voir pour 

vos dents. 


| New-York Dentists 
EDIFICE McLEOD 


Rue Jasper, EDMONTON 
. BUREAUX OUVERTS LE SOIR 


} 
$ 
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Regardez votre 
MONTRE 


sielle ne marche pas absolument à 


Synopsis des règlements con- 
cernant les Homesteads du 
Nord-Ouest Ganadien. 


mrrrmmnmeerrlh 

TOUTE section paire des terres fédérales dans 

les provinces du Manitoba ou du Nord- 
Ouest, sauf 8 ot 26, non réservée, peut-être ins- 
erite pur toute pessonne qui est unique chef 
d'unc fanille ot toute honime Agè de plus de 18 
ans, pour l'étendue d'un quart de section de 16 
avres, plus où moins, 

L'inscription pout être faite en personne au 
bureau loval des terres pour le district dans le- 
quel la terre est #ituèc. 

Le homestender est obligé de remplir les con- 
ditions requises d'après l'un des systèmes ci- 
dessous ! 

4) Une résidence de six mois uu moins el la 
culture de la terre chaque année, pendant trois 
ans, . . 

&) Si le père (ou la mère si le père est décécé) 
du homestender réside sur uné ferme dans 1c 
voisinage dela terre inscrite, In condition de 
residence sera remplie sin personne demeure 
avec le pére où Ir mère. | 

3) Si le colon tiont feu et lieu sur lu torre po6- 
sédéc par lui dnnsle voisinage de son homes- 
teud, ln condition do résidence sera remplie par 
le fait de sa résidence sur la dite terre. 

Un uvts de six mais par écrit dovra être don- 
dé au Commissaire des terres fédérales à Otta- 
wa, de l'intention de demander une putente, 


W. W. CORY. 
Sous-ministre de l'Intéricur 


votre goût, apportez-nous In tout de 
suitre. Sile pouls de votre montre 
ne bat pas exactement 60 fois a W 
minute, il y a quelque chuse qui va 
mal ; nous sommes les médecins pour 
ces indispositions. ° 


Aucune partie de notre commerce 
ne reçoit autant d'attention que note 
département de, réparation, ct nou 
garantissons "satisfaction complète, 


Jackson Bros 


(Ray mer) 


Coin des rues Queens et Jasper, 


EDMONEOX 


Hotel Astoria 


N. B.—Ha publication non autorisée de cette 


ù ser 5 puyée 9, 8, Ci, 
anuoneo 11e #GFA RAS PUF Lucien Boudreau, prop. 


Liqueurs'et cigares de premier ch 


St ALBERT, Alta, 


LAROSE & BELL 


LE mms 
Commerçants de chevaux, 
ont toujours plusieurs bons 

chevaux à vendre. 


Une visite est sollicitée, 


Potice Montée Royale du N.-Ouest 
DS sotinissions 
St 


adressées ait 

1pDIy Officer" R.N.W,.M, l'olice Ré- 
gina, 8 marquée: “ Soumissions pour 
provisions, détachement du Nord.” seront ro- 
ques juequ'à midi, le 15 décembre 1906, pour In 
vente el la livraison des provislons, huile de 
charbon, ete. pour les années 1907 ct 1508 aux 
ostes suivants de ln Polico M. R. du N.-0.: 
Petit Lac des Esclaves, Peace River Landing 
et Fort Chipewyan, Ic, ou avant le 16léme jour 
de Mars 1604. . 

Des blancs de sonmissions, montrant à peu 
près les quuntilés requises, pourront être obte- 
ni aux euserncs de in Police à Edmonton, 

Les soumissions devront être accompagnées 
d'uu chèque nocepté sur une banque à charte, 
ou d'une somme argent égale à un cinquième 
du montant total de là soumission, . 

On ne s'engage à uccopter ni la plus base ni 
aucune des soumissions. 

Pour plus amples informations s'adresser au 
“Supply Otbcer "RNWOXLP,, ftegina Sask, 

La publication nou auivrisée de cut avis ne 
sera pas payée, 


suchetées 


Viennent d'arriver 


Les Marchandises suivantes : 


Truite du Lac Supé: 
rieur 

Morue de l'Atlantique 

Petite morue de Fin- 


nan 
Harrengs de Yarmouth 
Etc, Etc. 


C, CONSTANTINE, 
Surintendaut 


Commandant de 1 Division “ 
Petit Lae des Esclaves, ler Nov, 1906. 


GEO. CLAR 


PLATRIER-DECORATEUR 


€ 
Ave. du Gouvernement The Gallagher 
EDMONTON 


Hull, M.& P.Co. 


Limited. = 
Telephone 6G 
Essayez nos Jambons et ‘‘ Bacon 


TO CERN TETE EU RH 
LIQUIDATION ë 


Afin de liquider tous nos chapeaux 
d'automne et d'hiver d'ici à ia fin du 
mois, nous avons décidé de les sendre 
à des prix excessivement bas. À tous 
nos clients et amis de profiter de vette 
aubaine. 


Parisian Millinery Co. 


Coin des rues Jasper et 3ième 


Dans l'édifice du nouveau théâtre 
en, 


Nous avons toujours un assortiment come 
piet de très beaux chapeaux, dernières €rés 
tions de la mode, 


G.N.R. Store 


BEN. À. HIGGINS 


SELLIE 


EG 


Queen's Avenue 
Voisin du Great West Implement Block 
Vis-à-vis le marché 
———#——— 
Réparation de Harnais, etc. 
TRAVAIE GARANTI 


Les Mar chandises de Noe 


arrivent tous les jours, 
N'oubliez pas de venir voir notre nou- 
vel assorthnent de bijoux nouveuux. 
Nus montres 
‘Our Special ” 
en or plaquée, valent la peine d’être 


cexaminces, 
A.BRUCE POWLEY LEVESQUE & SANDERS 
BiJOUTIER Propriétaires 


Magnsin de détail de FRUITS de 
toutes sortes el des meilleures 
CONFISERIES 
Tabac et Cigares, une spécialité 
Trois portes à l’est du Queens 
“{Totel 


MADAME MEADOWS 


Spectaliste pour la vue 
129. AVENUE JASPER 
EDMONTON 
Heures d'office : 9 à G hrs ; Sume- 
di soir de 7 à 9 hrs. 


